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Documentation africaniste 

Recherche africaniste 

Le travail essaie de retracer la vie d1un centre 

de documentation africaniste frangais. Grace a ses 

activites documentaires, le CARDAN restera quelque 

chose d1immortel, surtout pour ceux qui 1'ont connu 

et beneficie de ses services. Aussi son fichier 

peut-il toujours constituer une source intarissable 

tant pour les chercheurs africanistes que pour les 

bibliotheques africaines dans le cadre de 1'elabo-

ration de bibliographies nationales retrospectives. 
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I N T R O D U C T I O N  

Les systemes d1information en matiere de 

documentation, dans beaucoup de pays en developpement, sont 

consideres comme des etablissements non productifs, voire 

inutiles, pour lesquels des mesures quant a leur promotion 

sont releguees au second plan. Aucune structure n'est mise 

en place pour favoriser leur developpement. 

Combien de pays africains, en 1983, ne dis-

posent touj ours pas de Bibliotheque Nationale, ou de Depot 

Central d'Archives ? Combien considerent la formation de 

personnel qualifie en la matiere, comme des services perdus, 

au'on aurait pu utiliser a autre chose, tel que former des 

cadres en economie sociale, en agriculture, et pourquoi pas, 

en cinema ou en tourisme ? 

Cependant, le developpement economique et 

social d1un pays, ne peut se faire sans information. Les 

dirigeants devraient etre conscients du fait qu'elle est aussi 

necessaire, et j oue un role aussi important que 1'education, 

pour le developpement d1une nation. John C. LORENZ dans "Le 

role des bibliotheques dans le developpement economique et 

social" dit ceci : "L1information et 1'education constituent 

dans tous les pays, deux facteurs essentiels du developpement 

economique et social. Les livres, les brochures, les perio-

diques, les films et les autres types de materiel de biblio-

theque sont des instruments indispensables a tous les niveaux 

de 1'education, depuis 1'alphabetisation jusqu1a 1'enseigne-

ment superieur et aux cours de perfectionnement pour adultes. 

Ils presentent aussi une importance capitale pour la formation 

sociale et economique : (instructions sanitaire, agricole, 

professionnelle, etc ..Q.J Outre leur role culturel, elles 



(les bibliotheques) apportent une contribution essentielle 

au progree economique et social de chaque pays, Etat ou 

collectivite" (1) 

Gertains responsables commencent a ressentir 

la necessite de 1'existence de systemes d'information dans 

un pays, et mettent tout en oeuvre pour promouvoir 1'instal-

lation de pareils etablissements. G'est ainsi que 1'on voit 

dans certains ministeres ou directions, la mise sur pied de 

services de documentation et d'archives, ou de petites ins-

titutions a 1'interieur desquelles on retrouve les trois 

sections : bibliotheque, documentation et archives. Cepen-

dant, il n'est pas facile pour ces institutions, quelle que 

soit la bonne volonte du promoteur, de fonctionner comme elle 

devraient le faire, et ceci pour plusieurs raisons : 

- d'abord le budget qui leur est affecte ne 

leur permet pas de s'equiper convenablement aussi bien en 

materiel qu'en documents. 

- le personnel qualifie fait parfois defaut. 

- le faible developpement des moyens d'in-

formation dans le pays, ne rend pas facile le probleme de 

choix et d'acquisitions en matiere documentaire. 

C'est surtout ce dernier point qui nous a 

motive dans le choix de notre sujet : "Le Centre d1Analyse 

et de Recherche Documentairet, pour 1' Afrique Noire (CARDAN) : 

Historique et analyse des publications". Car etre responsable 

d'une bibliotheque ou d'un service de documentation, c'est 

bien sur gerer 1'information qui s'y trouve afin de la mettre 

(1) : LORENZ (John G.). - Le role des bibliotheques dans le 
developpement economique et social. (In Bull. de 1'Unesco a 
1'intention des bibliotheques : Vol. XVI, 1962, sept-oct. n° 
P. 242-249). 
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a la disposition du public, mais c'est aussi acquerir et 

accroitre les collections, de maniere a ce que les utilisa-

teurs potentiels trouvent 1'information dont ils ont besoin. 

Pour cela, le bibliothecaire dispose de moyens assez varies, 

qui vont de 1'annonce du quotidien, au repertoire biblio-

graphique, en passant par le catalogue d'editeur ou de vente. 

Un des moyens dont peut disposer le biblio-

thecaire est constitue par les publications periodiques ou 

occasionnelles de certains organismes nationaux ou etrangers» 

Aussi, nous a-t-il paru interessant d'etudier 

un de ces organismes et ses publications, et de voir dans 

quelle mesure ces publications pourraient nous servir dans 

notre future tache. 

Ce qui nous amenerait dans une premiere partie 

a presenter le CARDAN et ses publications ; dans une deuxieme 

partie, nous analyserons ces publications, et nous essayerons 

de voir en quoi elles pourraient interesser le Centre National 

de Documentation Agricole (C.N.D.A.) du ministere du Develop-

pement Rural de Haute-Volta, et partant, de tout pays africain 

en general. 

Beaucoup de ces publications ont cesse de 

paraitre, mais nous pensons qu'elles contiennent des informa-

tions encore utilisables, surtout dans un pays ou les systemes 

documentaires connaissent un sort peu enviable. 



I) - ASPEGT HISTORIQUE 

1.1 - Historique 

1.1.1 - Naissance du CADAN/jL") 

La creation du Centre d1Analyse Documentaire 

pour 1'Afrique Noire (CADAN), est liee a celle du Gentre 

d'Etudes Africaines (C.E.A.) de 1'Ecole Pratique des Hautes 

Etudes - Vleme section, devenue Ecole des Hautes Etudes en 

Sciences Sociales en 1976. 

Le C.E.A. fut cree en 1956 (3)> et devait 

servir de centre de documentation aux etudiants, chercheurs 

et enseignants, interesses par les etudes africanistes qui 

venaient de debuter a 1'Ecole Pratique des Hautes Etudes -

Vleme section. 

Le developpe.v de ces enseignements fit res-

sentir la necessite de la creation d'un centre d'accueil et 

d'orientation. En 1958, le C.E.A. fut reconnu comme tel, la 

"partie documentation devenant une section de ce centre". (4.) 

Avec 11evolution des evenements politiques en 

Afrique (naissance des mouvements nationalistes, independances 

decolonisation), les etudes africanistes allaient connaitre 

un grand essor. Le secteur documentation se developpa, et en 

1959, fut denomme Centre d'Analyse Documentaire pour 1'Afrique 

Noire (CADAN) (5)> un centre a resonnance internationale. 

Madame Burke s'occupa de ce centre jusqu'en 

1960, en depouillant systematiquement un certain nombre de 

revues africanistes en frangais et en anglais, et les biblio-

graphies fournies par ces revues. 

(2) : Cette denomination est utilisee avant 1966. 

(3) - (4-) : F. Petit. - Un secteur de la recherche africaniste 
frangaise, 1'africanisme a 1'E.P.H.E. Vleme section. - E.P.H.E 
1971 (P. 367) 

(5) F. Michel-Dreyfus. - Le Centre d'Etudes Africaines de 
1'EPHE - Vleme section. 



1.1.2 - Evolution de 1961 a 1970 

Entre 1961 et 1965, le CADAN devait fonc-

tionner comme un centre experimental de documentation scien-

tifique automatisee, en collaboration avec la Section d'Auto-

matique documentaire (SAD) du Centre National de la Recher-

che Scientifiaue (CNRS), et le Service d'Etudes Semiologiques 

et Documentaires (S.E.S.D.). II est alors sous la responsa-

bilite de Madame Frangoise IZARD (1961—1965) (6) 

En 1965, il est rattache au Service d'Echan-

ges d'Informations Scientifiques de la Maison des Sciences de 

1'Homme, tout en restant organiquement lie au C.E.A. A partir 

de cette date, le CADAN va connaitre une grande activite 

documentaire, repondant ainsi au besoin des chercheurs, aussi 

bien en France qu'a 1'etranger. 

En 1966, le centre etend son activite a un 

autre secteur : celui de la recherche ; d'ou son nom definitif 

Centre d'Analyse et de Recherche Documentaire pour 1'Afrique 

Noire (CARDAN). 

De 1966 a 1968, il est sous la direction de 

Monsieur Rene Bureau (7). Apres la demission de ce dernier en 

juillet 1968, la direction est assuree a titre temporaire par 

le Secretariat des Aires Culturelles de 1'E.P.H.E., en colla-

boration avec un comite de gestion elu par 1'ensemble du 

personnel (8). Le changement de direction allait avoir pour 

consequence, la modification de 1'organisation meme du centre : 

jusqu'en juillet 1968, les divers secteurs d'activites du 

CARDAN se regroupaient en 5 sectioiis : 

(6) F. Michel-Dreyfus. - Le Centre d'Etudes Africaines de 
l'E.P.H.E. - Vleme section ; bilan et activites (In Cahier 
d' Etudes Africaines, vol. XII - n° 4-8 - 1 972 ; P. 670-708 j 

(7) :F. Petit.- Un secteur de la recherche africaniste fran-
gaise, 1'africanisme a 1'EPHE-VIeme section - EPHE,1971 (P.368) 

(8) : Rapport d'activites 1968 - 1969. 
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- La section d'analyse documentaire pour les 

Fiches Analytiques, les african abstracts, les analyses afri-

canistes. 

- La section de la documentation generale 

pour les sources d'informations africanistes, le fichier gene-

ral, les fiches d'ouvrages, le depouillement des periodiques, 

1'inventaire des periodiques et des institutions, les travaux 

de terminologie. 

- La section des documents specifiques, avec 

les travaux sur les ethnies, les traditions orales, le bul-

letin de la recherche africaniste francophone. 

- La section bibliotheque. 

- La section administration et secretariat. 

Apres juillet 1968,il va y avoir une restruc-

turation qui aboutit a une redistribution des responsabilites, 

correspondant chacune a une unite de travail effectue au CARDAN. 

Ainsi, de cinq sections on aboutit a onze unites qui sont : 

I - Depouillement des periodiques et Analyses. 

II- Fiches d'ouvrages. 

III - Fichier general. 

IV- Thesaurus. 

V - Repertoire des chercheurs. 

VI- Bulletin de la recherche africaniste 
francophone. 

VII-Services d'informations africanistes et 
bulletin d'information. 

VIII-Ethnies. 

II- Traditions orales. 

X - Bibliotheque 

XI- Administration et secretariat. (9) 

Cette restructuration avait pour but, d'apporter 

une plus grande efficacite au niveau de chacune des activites. 

(9) Rapport d'activites 1968 - 1969 
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Un second evenement etait intervenu au CARDAN 

en 1968 : c'est son transfert du Musee des Arts Africains et 

Oceaniens (293> avenue Daumesnil), aux locaux de 1'Institut 

d'Etudes Politiques a Nanterre (Rue de Rouen) en octobre 1968. 

1.1.3 - Evolution de 1970 a nos .jours 

En 1970, sous la direction de Monsieur Marc 

Auge, il est procede au regroupement geographiquedu C.E.A. 

et du CARDAN, au 20, rue de la Beaume, a Paris VHIeme. Ils 

constitueront desormais, une seule section (10). 

Ce regroupement aura des consequences tres 

importantes pour le CARDAN, la premiere etant la fusion de 

sa bibliotheque avec celle du C.E.A., et celle de son fichier 

de documentation avec celui du C.E.A. Plus tard, ses services 

souffriront egalement de cette fusion. Ainsi, des onze unites 

de travail en 1968, il n'en restait plus que cinq en 1972, 

puis quatre en 1974, les autrSs ayant, soit disparu (cas du 

repertoire des chercheurs, Bulletin de la recherche africaniste, 

tradition orale), soit ete recuperes par le C.E.A. (cas du bul-

letin d'information, 1'administration et secretariat). Les 

quatre services qui survivaient en 1974 etaient : 

- Le service de documentation analytique et 

specialisee (DAS), correspondant a 1'activite des fiches ana-

lytiques. 

- Le service des fiches d'ouvrages. 

- Le service des populations et langues 

d'Afrique Noire. 

- Le fichier general. (11) 

(10) : F. Petit . - Un secteur de la recherche africaniste 
frangaise ; 1'africanisme a 1'EPHE - Vleme section. 

(10 bis) : ce regroupement a eu lieu le 15 avril 1970. 

(11) : Rapport d'activites 1974-
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Ces services portaient le nom de "services 

documentaires (Gentre d'Analyse et de Recherche Documentaire 

pour 1'Afrique Hoire) ". Cette partie du C.E.A. etait 

"consacree a mettre a la disposition des specialistes, des 

chercheurs, des enseignants et etudiants, une information et 

une documentation concernant la recherche et les travaux 

africanistes" (12) 

A partir de 1976, 1'activite documentaire du 

CARDAN va considerablement baisser. Ceci est du a plusieurs 

raisons, les plus essentielles etant un defaut financier, et 

un defaut organisationnel : 

- En effet, les possibilites financieres ne 

lui permettent plus d'avoir une activite d'edition aussi 

importante que dans les annees 1965 ou 1968. 

- II n'existe plus de groupes de travail et 

d'animation comme par le passe. Les seuls ̂ aSecteurs qui ont 

pu se maintenir jusque la, se sont retrouves avec des groupes 

de travail formes d1une seule personne : c'est le cas du 

groupe "Thesaurus", ou finalement il n'y avait plus que 

Madame BRUPP, ou du service de documentation analytique et 

specialisee (DAS), qui s'est reduit a Monsieur Michel Aghassian. 

Cet etat de fait va aboutir a la disparition 

totale du CARDAH en mai 1980. 

Nous parlons de disparition totale, car le 

CARDAN n'existe plus en tant que tel, comme un service ayant 

une activite propre. Cependant, ce centre a joue un si grand 

role dans le domaine de la documentation et d'aide aux cher-

cheurs africanistes, que, bien que n'ayant plus une existence 

concrete au niveau du C.E.A., un certain nombre d'elements a 

survecu, et de ce fait, rend compte de 1'importance passee du 

CARDAN : 

Nous rappelons ici, qu'il a enrichi la biblio-

theque du C.E.A. lors de la fusion. 

(12) Rapport d'activites 1974-
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On retrouve auj ourd1hui 1'adjonction du 

sigle "CARDAH" aux publications a caractere documentaire 

du C.E.A. 

- Les deux publications periodiques actuel-

les du C.E.A. : 

. Bibliographie des travaux en langue fran-

gaise sur l'Afrique au sud du Sahara : sciences humaines et 

sociales 

. Repertoire des theses africanistes fran-

gaises 

sont en fait, le fruit des activites du CARDAN. Nous y 

reviendrons plus longuement dans la troisieme partie. 

- Enfin la "Chronique bibliographique " 

actuelle (analyses et comptes-rendus de nouveaux ouvrages 

parus) au niveau des Cahiers d'Etudes Africaines, est une 

activite, qui etait jadis effectuee par un secteur du CARDAN : 

le service de documentation analytique et specialisee (D.A.S.). 

A cela s'ajoute le fait qu'un certain nombre 

d1utilisateurs qui ont connu le CARDAN et beneficie de ses 

services, regrettent aujourd'hui sa disparition. Selon les 

informations d'un ancien responsable de secteur d'activite 

au CARDAN, beaucoup de gens reclament la reinstitution de ce 

centre, dont les services sont irremplagables, fort utiles, 

aussi bien pour le chercheur africaniste francophone en 

sciences humaines et sociales, que pour le sociologue, 

1'ethnologue, le bibliothecaire ou le documentaliste afri-

cain. 

1 . 2 -  REALISATIONS 

1.2.1 - Automatique documentaire et travaux 
associes : 1961-1965 

Entre 1961 et 1965, les activites du CARDAN 

etaient centrees autour d'une experience de traitement auto-

matique de la documentation scientifique. II avait pour 
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mission "d'elaborer et de tester un langage documentaire 

normalise, sociologique et ethnologique, permettant 1'auto-

matisation de la recherche documentaire, a 1'aide d'ordina-

teurs". (13) 

L'operation a ete financee par trois orga-

nismes : le CHRS, l'Ecole Pratique des Hautes Etudes, et 

1'Euratom (Organisation Atomique Europeenne), et dirigee 

par Monsieur Jean-Claude Gardin. 

Deux experiences pratiques ont ete realisees : 

- La premiere en 1962, en collaboration avec 

le Service d'Etudes Semiologiques et Documentaires (S.E.S.D.) 

et la Section d1Automatique documentaire du CHRS, sur un 

corpus de 3.000 textes, dont 1.500 etaient fournis par le 

CARDAN. 

- La deuxieme experience a eu lieu en 1964- et 

1965, dans le cadre d'un contrat passe avec la Delegation 

Generale a la Recherche Scientifique et Technique. Elle a ete 

menee par la Section d'automatique documentaire, sur un 

corpus de 6.000 textes, exclusivement fournis par le CARDAN. 

Les resultats de ces deux experiences ont 

paru, respectivement en 1964 et 1966 dans : 

- CR0S, R.C ; GARDIN, J.C ; LEVY, F. -

L'automatisation des recherches documentaires : un modele 

general, le SYNTOL. Paris ; Gauthier - Villars, 1964» 250 p.(14) 

- CNRS, Section d'automatique documentaire, 

Economie generale d'une chaine documentaire mecanisee, 

Rapport 1/1966, CADAN - DGRST. - Paris, mars 1966 (15) 

Ce rapport a fait l'objet d'une publication en 1967, dans la 

collection : Documentation et information chez Gauthier-Villars. 

(13) R. Bureau et F. Izard. - Le Centre d'Analyse et de Re-
cherche Documentaire pour l'Afrique Noire : CARDAN, mars 1967, 
18 p. (P.2) 

(14)—(15) R. Bureau et F. Izard. - Le Centre d'Analyse et de 
Recherches Documentaires pour l'Afrique Noire : CARDAN, mars 
1967, 18 p. (P. 5). 
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Cette etude visait deux objectifs : 

- La mise sur pied d'un modele general pour 

le traitement automatique des informations. 

- L'etablissement du bilan economique d'une 

telle operation (16). 

Ceci explique la rigidite et la minutie du 

programme et de son execution. 

1.2.1.1 - Le modele de chaine documentaire 

"L'ambition theorique du modele est de resu-

mer, sous forme d'une suite necessaire de procedures logique-

ment enchaxnees, 1'ensemble des operations qui permettent de 

fabriquer quelques produits que ce soit, a partir de mate-

riaux egalement quelconques". (17) II est decrit selon les 

trois phases principales du traitement : 

- La collecte 

- L'analyse 

- L'exploitation mecanique 

1.2.1.1.1 - La collecte 

Est prise en consideration, non pas 1'acqui-

sition systematique des documents concernant un domaine donne, 

mais les taches qui concernent la presentation des materiaux 

a 1'entree d'une chaine de traitement. (18) Ainsi, chaque 

document sera equipe des elements suivants : 

(16) Francis Levy. - Une etude operationnelle sur le traite-
ment de 1'information scientifique : economie generale d 1 une 
chaine documentaire mecanisee (In Bull. de 1'Unesco, vol. 21, 
n° 5, sSptsoet 1967, P.P. 254-263). 

(17) Economie generale d'une chaine documentaire mecanisee/par 
F. Alouche, N. Bely, R.C. Cros, J.C. Gardin ...Fet all. - Paris : 
Gauthier-Villars, 1967. XII - 324 P. (P. 23). 

(18) Francis Levy. - Une etude operationnelle sur le traite-
ment de 1'information scientifique : economie generale d1 une 
chaine documentaire mecanisee (In Bull. de 1'Unesco, vol. 21, 
n° 5, sept-oct 1967. - P. 254-263). 
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. D'abord, les references ou donnees signa-

letiques. 

.A ces donnees, seront associes des codes 

extrinseques, qui guideront les travaux ulterieurs pour 

chaque document. Ces codes se composent d'un numero de refe-

rence obligatoire, qui designe le document de fagon univoque, 

et d'un certain nombre de codes dits codes de services, uti-

lises selon le mode de traitement qui sera reserve au docu-

ment : selon qu'il sera signale, resume, et/ou qu'il devra 

figurer dans des publications bibliographiques, dans des 

fichiers ; selon son accessibilite ou les conditions de sa 

diffusion. 

. Enfin, un dernier code, dit code de trai-

tement, aiguillera les documents vers les differents services 

d'analyse et d'exploitation. 

Chacun de ces services recevra un exemplaire 

du bordereau signaletique du document, "ou figurent outre les 

references bibliographiques, divers codes de service, indi-

quant pour chaque document, sa localisation eventuelle, la 

nature de 1'analyse dont il doit faire 1'objet, sa destina-

tion dans la chaine de fabrication". (19) 

1.2.1.1.2 - L'Analyse 

A ce niveau, on a trois taches principales : 

la condensation, la traduction et 1'indexation. 

Dans le modele, seule la derniere operation 

est detaillee, les deux premieres, bien que souvent execu-

tees, sont considerees comme facultatives. L'indexation est 

qualifiee de "centrale", et son role important, "dans la 

mesure ou les conventions adoptees ont alors une influence 

(19) Economie generale d'une chaine documentaire mecanisee/ 

par F. Alouche, H. Bely, R.C. Cros, J.C. Gardin ...fet.al.l -

Paris : Gauthier-Villars, 1 967. - XII - 324, p. (P. 23). 
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sur la nature des donnees et sur les modalites ulterieures 

de 11exploitation". (20) 

Le modele df indexation utilise est conforme 

dans ses grandes lignes, a celui du SIITOL (Syntagmatically 

Organized Language) (21) dont les principes sont les suivants : 

- Les documents sont indexes a 1'aide d' un 

inventaire de concepts qui "se presente sous la forme d'un 

lexique ordonne, hierarchise, auquel est adjoint une syntaxe 

ou ensemble de regles d'utilisation". (22) 

- Les unites lexicales doivent satisfaire aux 

conditions suivantes : 

. Avoir une signification aussi stable que 

possible. 

.Avoir un usage bien defini dans des contextes 

documentaires» specifiques. 

. Avoir une definition telle qu'il ne puisse 

pas y avoir de confusion avec des concepts voisins. (23) 

Pour cela, parallelement a 1'inventaire des 

concepts retenus, deux outils de travail avaient ete mis au 

point : 

. Un dictionnaire donnant la definition des 

termes retenus dans le cadre du lexique, et leur regle 

d'emploi. 

. Un thesaurus repertoriant les notions non 

retenues dans le lexique, avec des renvois aux concepts ou 

aux groupes de concepts susceptibles de les traduire. 

(20) Francis Levy. - Une etude operationnelle sur le traite-
ment de 1'information scientifique : economie generale d'une 
chaine documentaire mecanisee (In Bull. de 1'Unesco, vol. 21, 
n° 5, sept-oct 1 967. - P.P. 254-263). 

^ 21 ) 

(22) Idein ('•") 

(23) R. Bureau et F. Izard. - Le Centre d'Analyse et de 
Recherche Documentaires pour 1'Afrique Noire. - Mars 1967,18 p.(P.2). 
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- Enfin, "le lexique proprement dit est 

ordonne selon un agencement arborescent ou les concepts 

(ou termes) sont regroupes a 1'interieur d'ensembles seman-

tiques homogenes (ou classes), emboites les uns dans les 

autres". (24) 

Signalons toutefois, que 1'analyse des docu-

ments est faite, "non a partir du document in extenso, mals 

de resumes etablis par les analystes, mettant en evidence 

les points essentiels de 1'etude" (25). En effet, 1'analyste 

determine au cours de sa lecture, les differents points cen-

traux ou themes, contenus dans le texte, et procede a un 

decoupage de celui-ci, en autant de sequences qu'il y a de 

themes abordes. Le decoupage non plus ne suit pas necessai-

rement la forme discursive (phrases, paragraphes ou chapi-

tres), "mais peut proceder a des regroupements de ces diver-

ses unites de presentations typographiques. Chaque unite de 

signification ainsi isolee, devient une unite de traitement 

faisant 1'objet d'un resume puis d'une traduction en langa-

ge documentaire Syntol" (26) 

Notons enfin qu'un guide pour l'analyse et 

la lecture des documents - avait ete mis au point pour fa-

ciliter le travail de resumes. 

(24) R* Bureau et F. Izard. - Le Centre d'Analyse et de 
Recherche Documentaire pour 1'Afrique loire. - Paris : 
CARDAN, 1967. - 18 p. 5P. 3). 

(25) R. Bureau et F. Izard. - Le Centre d'Analyse et de 
Recherches Documentaires pour 1'Afrique Noire. - Paris : 
CARDAN, 1967. - 18 p. (P. 4). 

(26) CADAN. - Rapport d'activites 1962. 
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1.2.1.1.3 - L1exploitation mecanique 

Pour preserver la generalite du modele, la 

nature des machines n'aurait pas du intervenir. Mais "les 

programmes sont lies a la categorie des machines, pour les-

quelles ils ont ete congus" (27). Aussi serait-il interes-

sant de decrire les outils et materiels employes. Rappelons 

que les donnees ont ete enregistrees sur un ordinateur 

IBM 7090 (28). 

1.2.1.1.3.1 - Les equipements centraux 

L'on a prevu 1'utilisation de calculateurs 

electroniques ; par ce choix, etaient exclus les selecteurs 

par coincidence optique ou lecture photographique, et ceci 

pour deux raisons : 

- d'une part, pour ne pas limiter le volume 

de donnees "riches", la structure des organisations seman-

tiques ne devant subir aucune restriction technologique. 

- d1autre part, les operations complexes 

liees a la recherche retrospective ou a 1'edition des resul-

tats, ne peuvent etre executees que par des ordinateurs (29). 

1.2.1.1.3.2 - Les equipements d'entree 

Le choix s'est porte sur la machine a bandes 

perforees, compte-tenu du fait que ni les documents eux-

memes, ni leurs resumes, ne seraient stockes sur ordinateur. 

Cependant, un autre enregistrement sur cartes perforees 

etait fait simultanement en guise de comparaison. 

(27) Economie generale d'une chaine documentaire mecanisee/ 
par F. Alouche, N. Bely, R.C. Cros, J.C. Gardin ... et. al. .-
Paris : Gauthier-Villars, 1867. - XII - 324. p. (P. 4-5). 

(28) CADAN. - Rapport d'activites 1962. 

(29) Francis Levy. - Une etude operationnelle sur le traite-
ment de 1'information scientifique : economie generale d'une 
chaine documentaire mecanisee (In Bull. de 1'Unesco, vol. 21, 
n° 5, sept-oct 1967, P.P. 254-263). 
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1.2.1.1.3.3 - Les equipements de sortie : 

Ont ete utilises : 

- des tabulatrices courantes, connectees aux 

calculateurs 

- des machines a bandes perforees, utilisees 

aussi bien coiie orgarie d'entree que de sortie. 

- des appareils de photocomposition 

Ces divers elements ont ete utilises, afin 

d'illustrer la diversite des formes d'edition automatique. 

Notons enfin qu'un metalangage a ete cree dans 

le but de "fournir les termes et les regles necessaires a 

1'expression des demandes, ou themes de recherche dans 11ex-

ploitation documentaire". (30) II permet le traitement de 

questions tant isolees que regroupees. Afin de rendre possible 

son application a tout calculateur, un programme de traduc-

tion a ete decrit. Celui-ci, a partir d'expressions speciali-

sees, "aboutit a des listes d'instructions FORTRAN, qui cons-

tituent le programme d'execution proprement dit". (31) 

Enfin, un programme d'edition a ete mis au 

point pour permettre la composition des produits : disposi-

tion du texte dans la page ; segmentation horizontale (decou-

page en lignes) ; justification horizontale (agencement des 

lignes sur une droite). (32) 

Apres un bref apergu des differentes compo-

santes du modele general mis en place pour cette experience, 

essayons de voir le second objectif vise, a savoir 1'etablis-

sement du bilan economique. 

(30) Economie generale d'une chaine documentaire mecanisee/ 
par F. Alouche, N. Bely, R.C. Cros, J.C. Gardin ...[ et. al7\ 
Paris : Gauthier-Villars, 1967. - XII - 324 p. (P. 141). ^ 

(31) Francis Levy. - Une etude operationnelle sur le traite-
ment de 1'information scientifique : une economie generale 
d'une chaine documentaire mecanisee (In Bull. de 1'Unesco a 
11intention des Bbliotheques, vol. 21, n° 5, sept-oct. 1967, 
P.P. 254-263). 

(32) Idem 
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1.2.1.2 - Le bilan economique 

Le bilan economique reunit tous les couts 

que pouvait engendrer chaque etape de la chaine de traite-

ment, en personnel, fournitures, machines etc ... II a 

permis donc d'etablir des rapports entre les couts des di-

vers travaux qui se sont deroules. 

C'est ainsi qu'il a ete constate que 1'in-

dexation representait entre le tiers (1/3) et la moitie (1/2) 

du cout total du stockage des donnees ; tandis que la perfo-

ration des bandes ou des cartes et la mise en memoire etaient 

aussi couteuses que 1'indexation. Ce qui a permis de conclure 

qu'une eventuelle mecanisation de 1'indexation ne devrait pas 

peser beaucoup dans 1'abaissement du cout global de la docu-

mentation automatique. 

En ontre, 1'experience a permis de noter la 

possibilite d'obtenir divers produits documentaires, a partir 

d'un seul enregistrement des documents : des listes de titres, 

des bibliographies analytiques sur la base d'une selection 

appropriee, des bibliographies specialisees, periodiques ou 

a parution unique etc... 

Au niveau des machines, on a pu relever une 

insuffisance des equipements d'entree. Aussi a-t-on souhaite : 

- Une evolution du materiel. 

- Un developpement des machines adapte a 

1'enregistrement des donnees. 

A la suite de ces analyses, a ete dressee une 

liste des fonctions mecaniques elementaires souhaitables en 

documentation. (32) 

Nous vous proposons un tableau recapitulatif 

donnant le cout du stockage des informations. 

(32) Francis Levy. - Une etude operationnelle sur le traite-
ment de 1'information scientifique : une economie generale 
d'une chaine documentaire mecanisee (In Bull. de 1'Unesco, 
vol. 21, n° 5, sept-oct 1967, P.P. 254-263). 
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TABLEAU RECAPITULATIF MONTRANT LE COUT DU STOCKASE DES INFORMATIONS (33) 

STOCKAGE : COUT PAR DOCUMENT (en Francs) 

(a) Signalement et indexation 5 

Bandes perforees ; Cartes perforees 

(b) Enregistrement 5,9? 2,18 

(c) Mise en memoire 2,54 1 ,53 

(d) Total b + c 8,51 3,71 

(e) Total a + b + c 13,51 8,71 

(33) Economie generale d1une chaine documentaire mecanisee 
pour F.Alouche, N.Bely, J.C.Gardin,... et, al . Paris : 
Gauthier - Villars, 1967. 
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L1experience du CARDAN nous fait toucher du 

doigt, tous les problemes qui attendent tout centre de docu-

mentation ou toute bibliotheque qui veut se lancer dans la 

voie de 1'automatisation. Celui-ci doit reunir un capital 

budgetaire tres important, un materiel adequat, et surtout 

un personnel scientifique et technique tres qualifie pouvant 

assurer le bon fonctionnement d'un tel service ; car, comme 

le faisait remarquer Madame Madeleine Wagner : "A quoi ser-

virait de rassembler judicieusement les stocks documentaires, 

sans en meme temps etre assure qu'il y a aussi un personnel 

forme a traiter et a exploiter ces stocks" (34)- Par conse-

quent, il serait assez dangereux d'entreprendre une telle 

operation sans s'assurer que toutes ces conditions seront 

remplies en permanence. 

Nous n'ignorons pas qu'un certain nombre 

d'outils utilises au cours de cette experience ont beaucoup 

evolue, notamment le materiel mecanique, mais l'experience 

en elle-meme pourrait servir d'instrument de reference ou de 

comparaison. Cette comparaison pourrait d'ailleurs se situer 

a un tout autre niveau, qui est celui de l'evolution des 

techniques. 

Parallelement a cette experience d'automa-

tisation, le travail de depouillement des periodiques et 

ouvrages regus, commence par Madame Burke, a continue et 

s'est meme accentue afin de reunir le maximum d'elements qui 

serviront a 11enregistrement des donnees. 

Par la suite, le centre a depouille syste-

matiquement toutes les sources d'information courante, afin 

d'alimenter toute une serie de fichiers de consultation, et 

preparer des publications ulterieures. (35) 

(34) - Madeleine Wagner. - Les bibliotheques et 1'utilisation 
des organisateurs ou bibliotheque et informatique : rapport 
introductif. Montpellier : Cercle d'etudes des bibliotheques 
d'Aquitaine - Languedoc, 1968. - 13 p ; 23 cm (3.1, P ). 

(35) - R. Bureau et F. Izard. - Le Centre d'Analyse et de 
Recherche Documentaire pour l'Afrique Noire ; mars 1967, 18 p.(P.7) 
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Parmi ces publications, nous pouvons citer : 

- La liste provisoire des institutions ayant 

trait a 1'Afrique Noire - CADAN, 1961, 38 p roneo. Cette liste 

ne mentionne que le nom et 1!adresse des institutions recen-

sees. Elle a ete elaboree a partir du fichier des_institutions 

africanistes. 

- Un repertoire des periodiques depouilles 

par le Centre d'Analyse et de Recherche Documentaire pour 

l'Afrique Noire - CADAN, 1961, 33 p. roneo. II recense environ 

800 titres, qui en fait ne se limitent pas aux seuls periodi-

ques depouilles par le CARDAN, mais incluent d'autres perio-

diques se trouvant dans des bibliotheques parisiennes. (36) 

Ce repertoire a ete republie en 1964-» et comportait cette 

fois-ci 49 pages. II a ete realise a partir du fichier_des 

periodiques_africanistes et_des periodiques d'interet general, 

publiant des documents de sciences humaines et sociales sur 

1'Afrique Noire. 

- Un contrat passe avec 1'Unesco a permis 

de mener a terme les travaux entrepris sur le Repertoire 

mondial des chercheurs africanistes (37). II a ete publie 

par 1'Unesco en 1963, et regroupe plusieurs milliers de 

notices. II pourrait servir d'instrument d'evaluation du 

developpement des etudes africanistes pendant cette periode 

la. Le travail a ete facilite par la presence et la richesse 

du fichier des_chercheurs^africanistes. 

- Nous citerons enfin le repertoire : 

Institutions engaged in economic and social planning in 

Africa : Institutions effectuant des travaux dans le domaine 

de la planification economique et sociale en Afrique, publie 

en 1964. II a ete prepare pour 1'Unesco, en collaboration avec 

le Conseil International des Sciences Sociales. 

(36) - CADAN : Rapport d'activites 1962. 

(37) - RUPP (Britta). - Le Centre d'analyse et de recherche 
documentaire pour 1'Afrique Noire (CARDAN). - (In : Afrika 
spectrum - Hamburg, 2-71 P.P. 107-111). 
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1.2.2 - Les travaux de documentation classique : 

a partir de 1965. 

Apres 11experience d'automatisation (1961-1965). 

1'application reguliere de la methode avait ete envisagee pour 

1969. Aussi, des 1965» le GARDAN a entrepris la publication 

d'un certain nombre de produits documentaires, destines a 

diffuser les informations recueillies, et traitees par des 

moyens traditionnels. 

Ces produits peuvent se repartir en biblio-

graphie courante, en bibliographie retrospective et thematique, 

en elements d'information sur la vie scientifique, et en guides 

de travail. 

1.2.2.1 - La bibliographie courante 

Elle est assuree par plusieurs publications. 

Une partie de ces publications a ete realisee par le CARDAN 

seul, une autre partie represente des collaborations du CARDAN 

avec d'autres institutions. Dans la premiere categorie, nous 

constatons que les publications se presentent essentiellement 

sous forme de fiches, d'ou leur nom Fiches... Elle regroupe 

les Fiches analytiques, les Fiches signaletiques, et les 

Fiches d'ouvrages, auxquelles les utilisateurs pouvaient sous-

crire des abonnements. 

1.2.2.1.1 - A l'initiative seule du CARDAN 

1.2.2.1.1.1 - Les Fiches analytiques (F.A.) -

Fiches signaletiques (F.S.) 

Les Fiches analytiques (F.A.) ont paru de 

1965 a 1969, et ont eu une periodicite trimestrielle. Elles 

recensaient essentiellement : 

- des articles publies dans des periodiques 

ou des series de monographies. 

- des ouvrages collectifs et des actes de congres. 

- des documents a faible diffusion : bro-

chures ou rapports. 
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Les Fiches signaletiques (F.S.) recensaient 

les memes categories de documents, mais le contenu se diffe-

renciait de celui des F.A., par 1'absence de resumes ou d'ana-

lyses. 

En effet, il n'y avait pas duplication entre 

les deux series, car la deuxieme recensait soit des "documents 

brefs, a titre superficiel ou a titre suffisamment explicite" (37), 

pour lesquels on ne juge pas necessaire d'en faire un resume, 

soit des documents qu'on n'a pas pu se procurer pour en faire 

un resume. En fait, F.A. et F.S. etaient complementaires, et 

par consequent faisaient 1'obj et d'une publication simultanee, 

considerees comme formant une seule publication, a laquelle 

les utilisateurs souscrivaient un abonnement unique. (38) 

1.2.2.1.1.2 - Les Fiches d'ouvrages (F.O.) 

Elles avaient d'abord ete diffusees par le 

CARDAN, en collaboration avec le Centre of African Studies 

de Cambridge, de 1964 a 1966, puis par le CARDAN seul a par- -

tir de 1966 (39)• 

Elles recensent les ouvrages imprimes ou non, 

et les brochures paraissant sur 1'Afrique au sud du Sahara, 

et edite en Europe ou en Afrique. Les notices bibliographi-

ques sont rarement analytiques. 

Les F.0. faisaient 1'obj et d'un abonnement 

different de celui des F.A. et F.S. Elles ont cesse de pa-

raitre en 1977. 

(37) CARDAN. - Notes a 1' usage des documentalistes et biblio-
thecaires. - Paris : CARDAN, 1966. - 7 p. (P. 1). 

(38) Idem 

(39) Jean-Roger FONTVIEILLE. - Manuel de bibliographie afri-
caine (actuellement a 1'impression a 1'Unesco). 
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1.2.2.1.2 - Bibliographie courante faite par le 

CARDAN en collaboration avec d.'autres institutions 

1.2.2.1.2.1 - Les Analyses africanistes 

Elles sont 1'edition frangaise des African 

abstracts de 1'International African Institute (I.A.I.) de 

Londres, auxquelles le CARDAN a collabore de 1965 a 1972, 

en fournissant les analyses des documents en langue frangaise. 

En 1967, afin d'atteindre un public plus large, le CARDAN a 

entrepris la publication de 1'edition frangaise, intitulee 

"Analyses africanistes". Cette publication a cesseven 1971, 

par manque d'abonnes. 

1.2.2.1.2.2 - La bibliographie ethnographique de 

1'Afrique sud saharienne 

Publiee par le Musee Royal de 1'Afrique Cen-

trale de Tervuren (Belgique), cette bibliographie a beneficie 

du concours precieux du CARDAN, de 1971 a 1977. La contribu-

tion du CARDAN porte sur les analyses d'articles et d'ouvrages 

publies en France, en Suisse, et dans les Etats francophones 

de 1'Afrique Noire. 

Le contrat entre les deux institutions a pris 

fin en 1978, et 1'on peut aisement constater qu'a partir de 

cette date, les notices de la Bibliographie ethnographique de 

l'Afrique sud saharienne, ne comportent presque plus d'analyses. 

1.2.2.1.2.3 - Bibliographie frangaise sur 1'Afri-

que au sud du Sahara 

Elle etait etablie en collaboration avec la 

Bibliotheque Nationale, la Fondation Nationale des Sciences 

Politiques, et le CARDAN, tous les trois membres du C.I.D.A. 

(Comite inter-bibliotheque pour la documentation africaine). 

Elle etait publiee dans le cadre du Bulletin d'information et 

de liaison, et peut etre consideree comme 1'ancetre de la 

Bibliographie des travaux en langue frangaise sur 1'Afrique 

au sud du Sahara : sciences humaines et sociales. 
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Elle recensait des publications interessant 

11Afrique au sud du Sahara, qui ont paru en France, quelque 

soit leur langue, ou qui ont ete publiees par des organismes 

frangais, publics ou prives, installee en Afrique. 

1.2.2.2 - La bibliographie retrospective et thematique 

1.2.2.2.1 - Retrospective 

En collaboration avec le Secretariat d'Etat 

aux Affaires Etrangeres charge de la cooperation, le CARDAN 

a publie en 1967 : l'Afrique Noire d'expression frangaise. 

Sciences sociales et humaines. Guide de lecture. 

II s'agit d'une bibliographie analytique 

retrospective des ouvrages essentiels sur 1'Afrique d'expres-

sion frangaise (40) ; 1841 notices ont ete elaborees. 

La deuxieme bibliographie retrospective que 

nous retiendrons est la liste mondiale des periodiques en 

sciences sociales : Etudes africaines. Elle a ete etablie 

par le CARDAN, eft collaboration avec le Service d'echange 

d'informations scientifiques (SEIS) de la Maison des sciences 

de l'homme. Cette bibliographie est une liste raisonnee des 

principaux periodiques africanistes. Elle a ete publiee en 

1969-

Parmi les bibliographies retrospectives, 

nous n'oublierons pas de mentionner la contribution du CARDAN 

a 1'elaboration des bibliographies nationales de certains 

pays d'Afrique Noire francophone, tels que la Guinee, la 

Haute-Volta ou le Togo. Ainsi, en ce qui concerne la Haute-

Volta, a ete elabore par Frangoise Izard (directrice du 

CARDAN de 1961 a 1965), en collaboration avec P.H. Bonnefond 

et M. d'Huart, la bibliographie generale de la Haute-Volta 

1956-1965. Elle a ete publiee en 1967. 

(40) RUPP (Britta). - Le Centre d'analyse et de recherche 
documentaire pour 1'Afrique Noire (CARDAN). - (In : Afrika 
spectrum - Hamburg, 2-71 P.P. 107-111). 
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1.2.2.2.2 - Bibliographie thematique 

Elle a ete principalement 1'oeuvre de 1'equipe 

de la documentation analytique et specialisee (DAS) du CARDAN. 

Cette bibliographie regroupait tout ce qui 

avait pu paraitre sur un theme donne. L'entreprise a ete sti-

mulee par les directeurs d'etudes du C.E.A., qui avaient con-

gu des projets de recherches documentaires dans ce sens (41)• 

Ainsi, des bibliographies autour des themes : les classes 

d'age, la litterature orale, les migrations africaines, ont 

pu etre constituees, et publiees chez Maspero. Les renseigne-

ments et les documents que nous avons eus, ne nous ont pas 

permis d'avoir les titres ni les dates exacts relatifs a 

cette categorie de bibliographie. 

1.2.2.3 - Les outils d'information sur la vie 

scientifique et les guides de travail. 

1.2.2.3.1 - Information sur la vie scientifique 

Un des outils utilises dans ce domaine, est 

la creation du Bulletin d'Information et de liaison, etudes 

africaines.Ce bulletin a paru de 1969 a 1970 sous le titre : 

Recherche, enseignement, documentation africanistes franco-

phones, bulletin d'information et de liaison. 

II etait dirige par Mme Britta Rupp, qui 

assurait le travail redactionnel, et 1'indexation des diffe-

rents fascicules. 

Le bulletin d'information et de liaison 

avait pour but d'informer les chercheurs des progres de la 

recherche africaniste dans tous les domaines et sous tous 

les aspects, II s'est efforce de "dresser un bilan des 

(41) - Britta Rupp. - Le Centre d'Analyse et de Recherches 
Documentaires pour 1'Afrique Noire (CARDAN). (In : Afrika 
spectrum - Hamburg, 2-71, p.p. 107-111). 
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etudes africanistes, en France notamment, mais aussi dans 

les 29 pays du monde qui utilisent la langue frangaise dans 

1'enseignement superieur et la recherche" (42). II se compo-

sait de quatre (4) series annuelles : 

- Un inventaire de theses et memoires afri-

canistes de langue frangaise : soutenance. 

- Un inventaire de theses africanistes de 

langue frangaise : inscription. 

- Une bibliographie frangaise sur 1!Afrique 

au sud du Sahara (que nous avons deja citee parmi les biblio-

graphies courantes). 

- Un registre de recherches en cours (ou 

autres compilations occasionnelles). 

Notons enfin que ce bulletin etait publie 

avec le concours du CNRS, et en collaboration avec la Mai-

son des sciences de 1!homme. Trente-six (36) numeros ont 

paru de 1969 a 1977. Le bulletin a cesse de paraitre en 

1977, et il a ete remplace par deux series de publications 

annuelles : 

- La bibliographie des travaux en langue — —̂ — •• "••• ^— i • iii iIII» ————iM  i 
frangaise sur l'Afrique au sud du Sahara : sciences humai-

nes et sociales. 

- Repertoire des theses africanistes fran-

gaises. 

1.2.2.3.2 - Guides de travail. 

1.2.2.3.2.1 - Guide pour la lecture et 1!analyse 

des documents. 1 

A cote des publications visant a 1!information 

proprement dite, un certain nombre de guides de travail 

ont ete elabores et diffuses par le CARDAN a partir de 1965. 

(42) - Lettre aux abonnes et utilisateurs de la collection : 
Bulletin d1information et de liaison : etudes africaines -
Juin 1977, 4 p• (p•1)• 
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Certains de ces outils s1adressent aussi 

bien aux services interieurs du centre qu'aux utilisateurs. 

C'est le cas du guide pour la lecture et l'analyse des docu-

ments. que nous avons cite un peu plus haut ; il a ete mis 

au point en septembre 1964» et publie en 1965. Comme son 

nom 1'indique, il s'agit d'un ensemble de regles, de normes 

mises au point, dans le but de faciliter le travail des ana-

lystes. II delimite le champ couvert par les documents trai-

tes au CARDAN, comment sont traites ces documents, que doit 

comporter la fiche descriptive d'un document, ou celle d'un 

etablissement ou d'une institution. 

Ce guide a d'abord ete elabore pour les 

besoins internes du CARDAN, puis il a ete diffuse au niveau 

des utilisateurs, et a servi en ce moment comme instrument 

d'information sur une partie des activites du CARDAN. 

1.2.2.3.2.2 - Mots-vedette systematiques pour 

le classement de la documentation africaniste. 

La documentation africaniste etait dotee 

d'un plan de classement en 23 rubriques principales ou 

mots-vedette, chacune des rubriques comportant plusieurs 

sous-rubriques. Rubriques et sous-rubriques etaient dotees 

chacune d'un numero. Le guide Mots-vedette systematiques 

pour le classement de la documentation africaniste etait 

un inventaire alphabetique d'une part, numerique de l'autre, 

de ces differentes rubriques ou mots-cles. Un exemplaire 

de la liste etait envoye aux abonnes, pour leur permettre 

de se retrouver dans leur documentation. II etait complete 

periodiquement et faisait partie des documents de reference 

de la bibliotheque du CARDAN, puis du C.E.A. par la suite. II 

peut etre considere comme une etape importante dans la 

fabrication du Thesaurus. 

1.2.2.3.2.3 - Essais de nomenclature des popu-

lations, langues et dialectes. 

En 1974 et 1979» furent publies respectivement : 
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-Esgai de nomenclature des populations, 

langues et dialectes de Cote d'Ivoire. 

- Essai de nomenclature des populations, 

langues et dialectes de la Republique populaire du Benin. 

Ces deux essais ont ete mis au point par 

Mme Pierrette Ceccaldi, et publies avec le concours du 

CNRS. Ils sont le fruit d'un long travail entrepris depuis 

1967, grace au fichier_ethnique enrichi progressivement 

par les renseignements fournis par la litterature africa-

niste depouillee au CARDAN, et par les reponses aux ques-

tionnaires adresses aux chercheurs (43) 

Ce sont de veritables guides de travail 

pour 11ethnologue aussi bien europeen qu'africain. 

1.2.2.3.2.4 - Le Thesaurus 

Le dernier guide que nous citerons est le 

thesaurus, elabore par Mme Britta Rupp, et publie en 1976 

dans le cadre du Bulletin d'information et de liaison. II 

s'intitule : Vocabulaire des etudes africanistes : ebauche 

d'une liste de descripteurs, et recense dans un ordre alpha-

betique environ 4-000 termes destines a faciliter le travail 

d'indexation des documents africanistes. 

(43) - R• Bureau et F. Izard. - Le Centre d'Analyse et de 
Recherches Documentaires pour 1'Afrique Noire. - Mars 1967, 
18 p. (P. 9)• 
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2 ) - ANALYSE DES PUBLICATIONS 

Comme nous venons de le voir, 1'eventail 

des realisations du CARDAI en matiere de publications est 

tres vaste. Les analyser toutes, necessiterait un temps 

beaucoup plus long qu'il ne nous en faut en fait pour faire 

cette synthese. Aussi, ne retiendrons-nous dans cette partie 

de notre expose qu1un certain nombre d1entre elles que nous 

avons jugees plus representatives d'une part, d1autre part 

en tenant compte de 1'objectif que nous nous sommes fixe, 

a savoir comment les publications du CARDAN, destinees en 

priorite aux chercheurs africanistes, pourraient servir a 

une bibliotheque ou centre de documentation africain, et 

partant, a tout pays africain. 

Ainsi, nous nous pencherons plus sur les 

Fiches (analytiques, signaletiques, d'ouvrages), les inven-

taires de theses, la bibliographie frangaise sur I'Afrique 

au sud du Sahar»,le thesaurus, et sur les deux essais de 

nomenclature des populations, langues et dialectes du Benin 

et de la Cote d'Ivoire. 

2.1 - ETUDE Q.UANTITATIVE 

2.1.1 - Les Publications periodiques 

2.1.1.1 - Les Fiches Ana;lytiques - Fiches signa-

letiques - Fiches d'ouvrages 

2.1.1.1.1 - Presentation. materielle 

Les F.A., F.S. et F.0. etaient livrees toutes 

les trois sur papier fin et sur papier bristol. L'utilisateur 

au moment de 1'abonnement, precise sur quel genre de papier, 

il souhaiterait avoir ses fiches. 

Les trois publications, comme nous 1'avons 

mentionne, se presentent sous forme de fiches decoupables, 

de format 7,5 x 12,5 cm. Dans chaque serie, elles etaient 

numerotees de 1 a n, ce numero d'enregistrement etant precede 

du sigle CARDAN-FA, CARDAN-FS ou CARDAN-FO. 
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Pour les Fi.A., un autre sigle apparaissait 

parfois sous le numero d1enregistrement. II represente le 

sigle d1un organisme collaborant avec le CARDAN, qui a 

fourni le resume dont il est question. Tous les resumes 

etaient signes. 

Pour les F.O., on avait deux autres chiffres 

entre le sigle CARDAN-F.0., et le numero d1enregistrement 

(exemple : CARDAN-F.0.. 73-22.). Ces chiffres indiquaient 

les dizaines d1annee de publication du volume. Par aillleurs, 

le sigle CARDAN etait precede parfois d'un asterisque *, qui 

symbolisait que le document recense se trouvait a la biblio-

theque du centre. Notons enfin que chacune des trois series 

avait une couleur qui la distinguait des autres : les F.A. 

etaient de couleur blanche, les F.S. de couleur bleue et 

les F.O. de couleur verte. Chaque fiche etait completee par 

deux index (geographique et systematique). 

Presentation d'une fiche-type 

Reference bibliographique j 

I 

| 

Resume (F.A. seulement) j 

I | 

Mots-vedette geographique 

Mots-vedette systematique I 
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2.1.1.1.2 - Indexation 

Chaque serie de fiches etait munie de deux 

index : un index geographique note en clair (ex. : Abidjan), 

et un index systematique ou thematique. Ce dernier etait 

remplace par un numero de code correspondant a chaque mot-

vedette. Le numero est identifie dans le guide : Mots-vedette 

systematiques pour le classement de la documentation africa-

niste, aue nous avons cite plus haut. 

Pour les mots-vedette geographiques, le mot-

vedette principal est le nom de 1'Etat moderne, suivi even-

tuellement de specifications geographique, ethnique, ou lin-

guistique. Ils sont separes entre eux, par une virgule. ex : 

Nigeria, Nord, Hausa. 

Lorsque plusieurs noms d'etats figurent sur 

une meme fiche, ils sont separes par un clash (/). Lorsqu'une 

population se retrouve repartie entre deux pays, elle est 

mise apres les deux pays, separes entre eux par un clash, et 

mis entre parentheses : ex : (Mali/ Haute-Volta) Bwa. 

Pour les mots-vedette systematiques, ils sont 

representes par leur code. Le clash entre deux mots-vedette, 

connote a la fois la juxtaposittion et le rapport entre les 

deux mots. Dans le cas ou un mot-vedette est associe a d'au-

tres mots-vedette, 1'on utilise la parenthese : 

ex : 18. 2. / (12. 4-• / 12. 5) : etude por-

tant sur le travail salarie (18.2.) de la femme (12. 4-• ) et 

de 1'enfant (12. 5• ). 

Le double clash (//) est utilise quand il 

s'agit d'un rapport de cause a effet entre deux phenomenes. 

ex : 8. 5 // (16. 3. 1. / 18. 2. 3. ) : 

etude montrant comment 1'urbanisation rapide entraxne pros-

titution et chomage. 

Enfin des indices sont parfois ajoutes aux 

mots-vedette. Leur role est de preciser 1'aspect d'une chose. 
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Les principaux indices employes sont : 

(T) : utilise pour "aspect traditionnel" ; 
ex : 15. 7. 2. (T) : une etude sur 
l'art traditionnel de la guerre. 

(C) : "changement" 

(R) : "Aspect ritualise" 

(H) : "Aspect historique" (44) 

Chacune des publications (F.A. - F.S. - F.0.) 

comporte en fin de volume plusieurs index : 

- un index alphabetique d'auteurs 

- un index systematique 

- un index ethnique et linguistique 

- un index geographique 

- un index des periodiques depouilles et 
oxivrages racenses (pour les F.A. et F. S. 
seulement). 

Pour les F.0., a partir du volume 8, chacune 

des trois livraisons est completee par un index auteur, un 

index systematique, et un index ethnique et linguistique. 

L'index geographique est commun aux trois livraisons. 

2.1.1.1.3 - Remarques 

Les F.A. ont fourni environ 10.400 resumes 

au total, soit a peu pres 2.500 resumes par an. Les F.S. 

recensaient quant a elles, environ 3.000 titres par an. 

F.S. et F.A. depouillaient globalement 800 periodiques afri-

canistes par an. 1.500 a 2.000 titres etaient signales an-

nuellement par les F.0. (45). 

Ainsi, F.A., F.S. et F.0. etaient trois 

series complementaires, et recouvraient a elles seules, 

toute la documentation en sciences sociales et humaines 

paraissant sur 1'Afrique. 

(44) - CARDAN .- Notes a 1'usage des documentalistes et 
bibliothecaires. - Dec. 1966, 7 p. 

(45) F. Izard et R. Bureau. - Le Centre d'Analyse et de 
Recherche Documentaires pour 1'Afrique Noire. - CARDAN, 
mars 1967, 18p. (P. 16). 
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La presentation sur fiches, certes, n'etait 

pas economique pour le CARDAN, mais avait un gros avantage 

pour 11utilisateur. En effet, celui-ci avait le choix, entre 

garder le classement du CARDAN, c'est-a-dire, conserver les 

fiches telles quelles, ou alors constituer ses fichiers pro-

pres selon ses gouts et ses besoins, en decoupant les fiches, 

et en les ordonnant compte-tenu du choix qu'il aura fait. 

Elles pouvaient etre regroupees selon des criteres geogra-

phiques, systematiques, par auteurs etc... Les fichiers ainsi 

constitues pouvaient etre continuellement alimentes, et remis 

a jour. A ce moment, la presentation des fiches en differentes 

couleurs, est un moyen pour reperer visuellement, donc, plus 

rapidement les fiches. Ainsi, si 1'on cherche les references 

d'un acte de congres, on sait qu'on le retrouvera parmi les 

fiches bleues ou blanches, et non parmi les vertes. Ce qui 

eviterait de parcourir toutes les fiches, et par consequent 

permettrait d'economiser du temps. 

Cependant, il faut noter la necessite pour 

1'utilisateur d'acquerir plusieurs jeux de fiches, s'il opte 

pour le decoupage des fiches et leur classement dans divers 

fichiers. Ce qui peut poser des problemes financiers. Aussi, 

les fiches sont souvent gardees telles quelles sans etre 

decoupees, et a ce moment, les travaux de recherche sont 

guides d'une part, par les nombreux index qui multiplient 

les possibilites d'acces, d'autre part par les mots-vedette 

systematiques accompagnes de leur numero, dont une liste a 

ete fournie a chaque utilisateur. L'utilisation de ces pu-

blications est par ailleurs facilitee par une serie d'in-

formations et de conseils prodigues par le CARDAN aux uti-

lisateurs . (46) 

Afin d'ameliorer ses services, le CARDAN 

envoyait de temps a autre des questionnaires aux utilisa-

teurs, leur demandant leurs avis sur les services rendus, 

et des propositions. (47) 

(46) Nous citerons 1'exemple de : "Notes a 1'usage des 
documentalistes et bibliothecaires" que vous trouverez en 
annexe, et que nous avons largement exploite. 

547) Voir annexe egalement. 
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Nous noterons enfin, que ces fiches ont 

servi de monnaie d'echange contre d'autres publications 

d'instituts etrangers, ce qui a contribue a enrichir le 

CARDAN, et par consequent, ses utilisateurs. 

2.1.1.2 - Inventaire de theses et memoires 
africanistes de langue frangaise : soutenance - Inventaire 
de theses africanistes de langue frangaise : inscription. 

L'Inventaire de theses et memoires africa-

nistes de langue frangaise : soutenance fait partie des 

quatre series annuelles publiees dans le cadre du B.I.L. 

II recense dans le domaine des lettres, sciences humaines 

et droit, les travaux africanistes suivants : 

- Les theses (doctorat d'etat, d'universite, 

de troisieme cycle) soutenues en France. 

- Les memoires (maitrise, diplomes d'etudes 

superieures). 

- Les travaux soutenus a 1'etranger devant 

les universites francophones. 

Cet inventaire etait realise grace a plu-

sieurs sources d'information telles que : 

- Le repertoire de theses de doctorat sou-

tenues devant les universites de langue frangaise, edite 

par 1'AUPELF 

- Le fichier central de theses a Nanterre 

- Le centre de documentation en sciences 

sociales et humaines du CNRS a Paris 

- Les fichiers de 1'EPHE IVeme, Veme, Vleme 

sections 

-Le fichier de la Fondation nationale des 

sciences politiques 

- Le fichier de la bibliotheque de droit 

et des sciences economiques de Paris (48) 

(48) Avant-propos de : Inventaire de theses et memoires 
africanistes de langue frangaise. - CARDAN : 1975 (P. V). 
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Cette serie etait completee par 11Inventaire 

de theses africanistes de langue frangaise : inscription, 

publie egalement dans le cadre du Bulletin d'Information et 

de Liaison ; mais cet inventaire ne s'interessait qu'aux 

sujets de theses inscrits uniquement en France. 

2.1.1.2.1 - Presentation materielle 

A 1'instar des F.A.-F.S.-F.0., les inven-

taires de theses se presentaient sous forme de fiches decou-

pables ; mais les fiches dans ce cas etaient un peu diffe-

rentes des premieres dans leur format et dans leur presen-

tation : 

- Leurs dimensions etaient de 10 x 15 cm 

- La fiche pouvait comporter jusqu'a quatre 

notices a la fois, alors que dans le cas des F.A.-F.S.-F.0., 

il n'y avait qu'une seule notice par fiche. 

- Ici aussi, les notices etaient numerotees 

de 1 a n, mais le numero d'enregistrement figurait en haut 

a gauche, face au nom de 1'auteur, non pas en bas a droite. 

- Tout en haut de la fiche, a gauche il y 

avait la localisation geographique, a droite 1'intitule de 

la matiere, dans le plan de classification adoptee. 

- En bas a gauche, il y avait la mention 

CARDAN, suivi de B.I.L. (Bulletin d'information et de liai-

son), du volume, du numero et de 1'annee de publication du 

volume. 

Chaque notice comportait les elements sui-

vants : 

. Le nom et le prenom de 1'auteur 

. Le titre de la these ou du memoire 

. Le nombre de pages 

. La nature de la these ou du memoire (doc-

torat d'etat, 3eme cycle etc...) 

. La discipline 

. L'universite de soutenance, le sigle de 

la faculte ou la these a ete soutenue 
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. Les dates limites entre 1'inscription ou 

le depot du sujet et la soutenance 

. Le directeur de these, le rapporteur ou 

les membres du jury. 

Presentation d'une fiche-type 

Localisation geographique Matiere 

n° d'enregistrement + notice 

n° d'enregistrement + notice 

CARDAH - BIL vol (n°), annee 

2.1.1.2.2 - Presentation intellectuelle 

Les deux inventaires se presentent dans un 

classement geographique par ordre alphabetique des pays, a 

l'interieur desquels on a un sous-classement par matieres 

(en 15 matieres), puis par ordre alphabetique au nom des 

auteurs. Ils sont completes chacun par deux index : un index 

des noms d'auteurs, et un index des sujets. Chaque element de 

1'index est suivi d'un ou de plusieurs numeros, qui sont en 

fait le ou les numeros d'enregistrement des notices, et ren-

voient donc a celles-la. 
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2.1.1.2.3 - Remarques 

Dans le cas des inventaires de theses ega-

lement, 11utilisateur a la possibilite de decouper ses 

fiches et des les classer selon ses besoins. Mais 1'on peut 

constater qu1ici, le decoupage ne presente pas un gros 

avantage, les possibilites de combinaisons etant tres limi-

tees, compte-tenu meme de la presentation materielle des fiches. 

Par contre, les inventaires presentent un avantage que les 

F.A.-F.S. et F.0. n'ont pas : celui du regroupement par 

matieres. 

Bien que la notice comporte des elements 

qui la rendent tres complete (mentionnant meme les rappor-

teurs et les membres du jury), nous constatons que les pos-

sibilites d'acces sont plus limitees que dans le cas des 

Fiches (Analytiques-Signaletiques et d'0uvrages). En effet, 

nous n'avons que deux index ici, alors que dans les pre-

mieres publications, ils sont au nombre de quatre. 

Ces deux series ont cesse de paraitre avec 

la disparition du B.I.L. en 1977. 

En 1980, paraissait le premier volume du 

Repertoire des theses africanistes frangaises, publie par 

le C.E.A. II reprenait le recensement des theses africa-

nistes depuis 1977, donc il est la suite logique des inven-

taires de theses que nous venons de voir. lotons que ce 

repertoire fait partie des publications du C.E.A. qui por-

tent la mention : "Centre d'etudes africaines - CARDAN". (49) 

Comme son nom 1'indique, ce repertoire ne 

s'interesse qu'aux theses inscrites et soutenues devant les 

universites frangaises. II est etabli a partir exclusivement 

du fichier central de theses a Nanterre (50) 

(49) cf 1.1.3. 

(50) Avant-propos du Repertoire des theses africanistes 
frangaises, 1980. 
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II a le meme classement que les deux inven-

taires de theses deja etudies. Par ailleurs, les notices 

contiennent a peu pres les memes elements. 

Cependant, la presentation sur fiches a ete 

delaissee au profit de celles en lignes d'une part. D'autre 

part, les theses inscrites et theses soutenues ne paraissent 

plus separement, mais font 1'objet d'une seule publication, 

avec d'un cote, les theses soutenues, de 1'autre les theses 

inscrites. Elles sont completees par deux index (sujets et 

auteurs), qui sont communs aux deux parties. 

Nous constatons donc, qu'entre les inven-

taires de theses, publies dans le cadre du B.I.L., et le 

Repertoire des theses, il y a essentiellement deux diffe-

rences, que nous qualifierons, 1'une de forme, 1'autre de 

f ond. 

- La premiere (de forme), concerne la pre-

sentation materielle. Ceci peut s'expliquer par le souci 

d'une economie de place. En effet, la presentation sur fiches 

d 1 une part, 1'utilisation de deux inventaires d'autre part, 

offre plus de clarte dans le travail, mais demande certai-

nement plus de place, et par consequent plus de papier. 

D'ou 1'adoption de la presentation en lignes, et le regroupe-

ment des deux series (theses inscrites, theses soutenues), 

ce qui offre d'ailleurs 1'avantage de dresser des index 

communs. 

- La deuxieme difference, que nous avons 

soulignee (de fond), est la restriction du domaine geogra-

phique de recensement des theses. En effet, on ne s'inte-

resse plus qu'aux theses inscrites ou soutenues en France 

uniquement. Ceci a 1'inconvenient d'obliger le chercheur 

africaniste, a recourir a d'autres catalogues ou publica-

tions, tels que : le repertoire de theses de doctorat sou-

tenues devant les universites de langue frangaise, que nous 

avons cite un peu plus haut, et a defaut, aux catalogues de 

theses des universites etrangeres, pour avoir un inventaire 

aussi large que celui publie dans le cadre du B.I.L. 



- 39 -

La reprise, en quelque sorte des inventaires 

de theses, nous permet d'evaluer le service rendu par ces 

derniers, a une periode ou le cataloguage des theses, memes 

frangaises, n1etait pas aussi organise qu'il 1'est aujour-

d'hui. Ils completent sans aucun doute, et dans une large 

mesure, les sources d'information dans le domaine des etudes 

africanistes. 

2.1.1.3 - La bibliographie frangaise sur 1'Afrique 
au sud du Sahara. 

2.1.1.3.1 - Presentation materielle 

A 1'inverse des autres publications deja etu-

diees, la bibliographie frangaise sur l'Afrique au sud du Sahara 

se presentait en lignes. Les notices etaient numerotees de 

1 a n. Localisation geographique et intitule des matieres 

sont les seuls elements qui accompagnent la notice, precedee 

de son numero d'enregistrement. 

2.1.1.3.2 - Presentation intellectuelle 

La bibliographie se presentait dans un clas-

sement geographique, par ordre alphabetique des pays. A 

1'interieur de chaque pays, on avait un sous-classement par 

matieres. Chaque volume etait complete par deux index (alpha-

betique auteurs et sujets). 

2.1.1.3.3 - Remarques 

La bibliographie frangaise sur 1'Afrique au 

sud du Sahara, etait la seule publication paraissant dans le 

cadre du B.I.L.a s'interesser uniquement a une partie de 

1'Afrique. Toutes les autres avaient 1'Afrique continentale 

et les iles avoisinantes pour objet (51). 

(51) CARDAN : Lettre aux abonnes et utilisateurs de la Col-
lection - Bulletin d'information et de liaison : etudes afri-
caines. Juin 1977, k p. 
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Elle recensait ouvrages, articles de perio-

diques rapports ayant fait 1'objet d!une publication, meme 

restreinte (par imprimerie ou multigraphie). Notons toutefois 

que les articles de periodiques retenus etaient surtout ceux 

parus dans des mensuels ou des revues a periodicite moins 

frequente. Ceux d'hebdomadaires ou de quotidiens etaient 

retenus de fagon exceptionnelle. 

Les textes litteraires (romans, poesie, 

theatre), meme s'il y etait question de l'Afrique, etaient 

exclus. Par contre, les theses et travaux universitaires 

publies, les publications officielles, les guides touristi-

ques importants, les manuels scolaires sur la litterature, 

l'histoire ou la geographie de l'Afrique, les recits de 

voyages, les textes litteraires d'auteurs africains (52) 

etaient retenus (53). Comme nous l'avons mentionne au 

1.2.2.1.2, il s'agit de publications parues en France, quel-

que soit leur langue, ou celles des organismes frangais, 

publics ou prives, installes en Afrique. 

Le premier volume de cette bibliographie 

a paru en 1969, et couvrait la periode 1968. II y avait 

584 notices analytiques, completees par une liste (sur 

fiches decoupables) de periodiques africanistes (vivants 

en 1968), edites en France. 86 titres ont ete recenses, 

avec indication du lieu ou pouvait etre consulte le perio-

dique. En fait, la notion de periodique a ete prise au 

sens large, puisqu'elle incluait les annuaires, et meme 

les F.A. et les F.0. que nous avons vus plus haut. 

Au depart donc, les notices de cette 

bibliographie etaient analytiques ; ce qui presentait un 

avantage pour le chercheur, car elles permettaient d'avoir 

a partir de la notice, une idee sur le contenu du document. 

(52) Souligne par nous 

(53) Avant-propos de;recherche, enseignement documentations 

africanistes francophones : bulletin d'information et de 

liaison. Paris : CARDAN, 1969 - vol. 1, n° 4« 
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Ce qui guidait judicieusement le chercheur et lui faisait ga-

gner du temps. Mais peu a peu,ces analyses ont disparu, et les 

derniers volumes etaient presqu1exclusivenent signaletiques. 

De 1969 a 1977, ont paru 9 volumes, totali-

sant 10 696 notices bibliographiques. 

Cette serie a ete remplacee par la biblio-

graphie de travaux en langue frangaise sur l'Afrique au sud 

du sahara : sciences sociales et humaines, en 1980. Cette 

publication, comme le repertoire des theses africanistes 

frangaises, est 1'une des publications actuelles sur laquel-

le figure le sigle CARDAH (54). 

Elle est realisee par Madame Zofia YARANGA 

VALDERAMA, (qui s'etait occupe des F.0), du CEA en collabo-

ration avec : 

- Le secretariat de la Societe des Africanistes 

- La bibliotheque Nationale 

- La Fondation Nationale des sciences politiques 

- L'Institut national des langues et civili-

sations orientales 

Elle recens® des ouvrages, des articles de pe-

riodiques, des contributions a des ouvrages collectifs, des 

publications multigraphiees a diffusion restreinte, dans le 

domaine des sciences sociales et humaines, concernant 1'Afri-

que au sud du Sahara.Sont exclus du repertoire : romans, poe-

sie, theatre, theses non publiees, articles de quotidiens, 

travaux de sciences exactes ou naturelles. 

Le cadre de classement est un peu different 

de celui de la bibliographie publiee dans le cadre du B.I.L-

Ici, on a deux grandes subdivisions : 

- L'Afrique en general, ou les documents sont 

classes par matieres. 

(54) Confere 1.1.3 et 2.1.1.2.3. 
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- Les grandes zones geographiques : Afrique 

Occidentale, Afrique Orientale, Afrique Australe, Afrique 

Centrale, Afrique de 1'Ocean Indien. Dans chaque zone, on a 

un classement alphabetique des pays, a 1'interieur desquels 

les documents sont repertories dans 1'ordre alphabetique des 

noms d'auteur. 

II est complete egalement par deux index : 

alphabetique auteurs et sujets, et une liste alphabetique 

des periodiques consultes en debut de volume. 

II s'agit d'ailleurs du plan de classement 

qu'avaient adopte les F.O. a partir du volume 8. On peut 

d'ailleurs considerer que la bibliographie des travaux en 

langue frangaise sur l'Afrique au sud du Sahara, remplace 

egalement les F.O. (en partie), car comme cette derniere, 

elle s'interesse a toutes les publications (en langue 

frangaise pour la bibliographie des travaux au sud du 

Sahara), paraissant sur l'Afrique au sud du Sahara, quel 

que soit le lieu d'edition, alors que la bibliographie 

publiee dans le cadre du B.I.L. s'interessait uniquement 

a celles parues en France, ou publiees par les organismes 

frangais a l'etranger. Nous constatons que cette nouvelle 

publication est en fait une synthese des F.O. et la biblio-

graphie frangaise sur l'Afrique : car d'un cote, son domaine 

geographique de recensement est celui des F.O. (quel que 

soit le lieu d'edition) ; de l'autre cote, elle ne s'inte-

resse qu'aux publications de langue frangaise. Elle s'est 

ainsi donnee pour objectif de devenir "1'expression, sur le 

plan documentaire de la recherche africaniste, non seulement 

en France, mais aussi dans tous les autres pays qui utili-

sent la langue frangaise comme langue de recherche". (55) 

Cette nouvelle option favorise 1'acces a 

une plus grande partie de 1'information (en langue frangaise), 

(55) Lettre aux abonnes et utilisateurs de la collection : 
Bulletin d'information et de liaison : etudes africaines -
juin 1977 - 4 p. 
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concernant cette partie du monde qu1est 1'Afrique au sud du 

Sahara, dans le domaine des sciences sociales et humaines, 

tendant a faire de ce repertoire, un outil international 

pour le monde francophone. 

On peut regretter toutefois la disparition 

complete des analyses qui, quand elles sont bien faites, 

"permettent d'accelerer les recherches : il est plus efficient 

de juger de la pertinence d'un document en lisant le resume, 

qu'en examinant le texte" (56) 

De 1979 a 1982, 6.500 notices signaletiques 

ont ete repertoriees par cette Bibliographie, pour la periode 

1977-1980. 

L'analyse de ces publications, nous a permis 

de reconnaitre que le Repertoire des theses africanistes et 

la Bibliographie des travaux en langue frangaise ; sciences 

humaines et sociales, sont' issues des vieilles publications 

du CARDAN. Ces dernieres ont rendu d'enormes services, sur-

tout a une periode ou 1'Afrique etait mal connue, alors 

qu'elle s'inscrivait parmi les preoccupations d'un grand 

nombre de chercheurs. L'entreprise du CARDAN a permis ainsi 

a certains^de pouvoir satisfaire leur curiosite, et a donne 

a d'autres, le courage d'entreprendre des recherches dans un 

domaine ou ils etaient surs d'etre guides, grace a la docu-

mentation preexistante. 

Elle a permis egalement au C.E.A. de faire 

une synthese de ces differentes publications, et d'en sortir 

des outils d'une qualite certaine, faciles a consulter. En 

effet, nous constatons que toutes les publications du CARDAN 

etaient munies d'au minimum deux index (auteurs-matieres), 

et au maximum cinq. Ces index permettaient d'acceder tres 

facilement aux informations, car ils etaient tres complets. 

(56) Marcel VAN DJIK. - Le service de documentation face a 
l'explosion de 1'information. - Paris : Editions d'organi-
sation ; Bruxelles : Presses Universitaires de Bruxelles, 
1969, 265 p. (P. 25) 
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II nous est effectivement arrive, lors de 

cette etude, de coiaparer les publications du CARDAN avec 

des outils publies par d'autres institutions ; nous avons 

pu constater qu'il etait par exemple beaucoup plus facile 

d'acceder a une information dans les F.0. ou la Bibliographie 

frangaise sur 1'Afrique au sud du Sahara, que dans la 

Bibliographie ethnographique de l'Afrique sud saharienne (57), 

ou nous n'avons que la liste des periodiques consultes et 

un seul index : 1'index des sujets. A cela s'ajoute le fait 

que 1'index en question n'est pas dote d'elements permettant 

de trouver immediatement 1'information. Le seul element qui 

peut guider dans 1'index, est le nom de 1'auteur qui accom-

pagne le sujet ; le repertoire etant classe alphabetiquement 

au nom des auteurs, il est alors possible de se reporter a 

la tranche alphabetique interessant ce nom. 

Par contre, si nous nous reportons aux publi-

cations du CARDAN ou a leurs heritieres (celles du C.E.A.), 

nous avons des cles d1acces en nombre plus eleve, munies des 

instruments necessaires permettant de retrouver vite 1'infor-
mation : en 1'occurence, les numeros d'enregistrement. Ce 

qui nous permet de reconnaitre que les numeros d'enregistre-

ment, meme dans le cas d'un repertoire, ne sont pas inutiles, 

ni un luxe, mais aident a la confection des index. 

Nous vous proposons un tableau recapitulatif 

de ces publications, afin de vous donner une idee sur le 

nombre d'informations qu'a pu saisir le CARDAN pendant ces 

annees et sur 1'evolution des etudes africanistes, aussi bien 

en France que dans le monde. 

Nous partirons de 1969 (date du debut de paru-

tion du bulletin d'information et de liaison), car il ne nous 

a pas ete possible d'avoir des chiffres concernant les F.O. 

avant 1975. (58) 

(57) Publiee par le Musee royal d'Afrique Centrale de Tervuren 
(Belgique) 

(58) Certains de ces chiffres, particulierement ceux de la Biblio 
Frangaise sur 1'Afrique au sud du Sahara, ont ete obtenus grace 
a la Bibliographie africaine de Mr Jean-Roger FONTVIEILLE 
(actuellement a 1'impression a 1'Unesco) 
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iates (de publica-
ion des volumes) Fiches d'Ouvrage Bibl.frangaise 

sur 11Afrique 
Inventaires des I 
theses soutenues 

1969 - 584 ref.anal. 464 ref. 

1 970 | 
j 

865 ref.anal. 

197.1. | 1257 ref.anal. j 1577 ref. 

1972 | 
I 
I 

1065 ref.anal. j 577 ref. 

! 

1973 l 
} | 

1181 ref.anal. 

1974 1527 ref.anal. 610 ref. 

1975 1287 ref. 1476 ref.anal. 791^4-

1976 1706 ref. 
1232 ref. 

1323 ref.anal. 787 -

1977 1833 ref. 1418 ref.anal. environ 1000 
references 

N.B. 2 volumes de F.O. ont paru en 1976 : 1'un pour la pe-

riode 1972, 1'autre pour la periode 1973-1974• 
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Dates (de publication 
des volumes) 

Bibliographie des Tra-
vaux en langue frangai-
se sur 1'Afrique 

Repertoire des the-
ses africanistes 
frangaises soutenues 

1979 1861 ref. 

1 980 -

1 981 1996 ref. 2107 ref. 

1 982 2643 ref. 2639 ref. 

Nous constatons que les chiffres de la Biblio-

graphie francaise sur 1'Afrique au sud du Sahara, et ceux des 

inventaires de theses soutenues sont parfois tres dispropor-

tionnes d'une annee a une autre. Ainsi, pour les inventaires 

de theses nous passons de 1.577 references repertoriees en 

1971 a 577 repertoriees en 1972 ; et de 791 repertoriees en 

1975, nous retombons a 787 en 1976. Cela vient surtout du fait, 

qu'il y a souvent des references qui n'ont pas pu etre recen-

sees pendant la periode prevue pour leur publication dans les 

inventaires. Aussi, elles ont ete aj outees aux volumes de 

1'annee suivante. Ainsi, nous decouvrons par exemple que les 

volumes d'inventaires de theses publies en 1971 et 1973 

recensent des theses soutenues respectivement de 1969 a 1971, 

et pendant 1'annee 1971-1972, mais que tous les deux mention-

nent egalement des rappels pour la periode 1966-1969 (59). 

(59) Avant-propos des deux volumes cites : Inventaire des 
theses africanistes : soutenance - vol. 3, n° 4 et vol. 5, n° 1. 
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Ceci pose le probleme de la completivite des documents 

recenses ; car on n'est pas toujours certain d'avoir 1'en-

semble des publications d'une annee dans le volume sense les 

repertorier. Cet handicap peut provenir aussi de la comple-

xite des criteres de recensement. Nous pensons que c1est ce 

qui a conduit le C.E.A. a harmoniser ces criteres de recen-

sement au niveau des deux recentes publications. 

Nous constatons d'ailleurs qu'au niveau de 

ces publications, les chiffres sont beaucoup plus harmonieux. 

Ceux des F.0., assez harmonieux aussi, nous permettent d'eva-

luer la progression des recherches africanistes sur le plan 

mondial, tandis que les deux dernieres publications nous 

permettent d'evaluer cette progression dans le monde fran-

cophone, et la part occupee par ces etudes sur le plan uni-

versitaire en France specialement. 

2.1.2 - Les publications occasionnelles 

2.1.2.1 - Le Thesaurus (60) 

Le Thesaurus : ¥ocabulaire d.es etudes afri-

caines : ebauche d'une liste de descripteurs, a ete publie 

en 1976 dans le cadre du Bulletin d'information et de liai-

son. Les 4•000 termes (environ), ont ete extraits d'un 

echantillon compose de tous les titres de theses africa-

nistes enregistres et publies dans les inventaires, ainsi 

que des titres de livres et articles de periodiques reper-

tories dans les volumes bibliographiques. 

Ce choix, base sur les titres, a souvent 

fait 1'objet de critiques "denongant le faible apport en 

termes specifiques dans un champ donne" (61). Cependant, il 

(60) Notre document de base dans cette partie a ete 1'avant-
propos de 1'auteur dans : Vocabulaire des etudes africaines : 
ebauche d'une liste de descripteurs. - Paris : CARDAN, 1976. 
268 P (P. V a VIII). 

(61) Avant-propos de 1'auteur dans : Vocabulaire des etudes 
africaines : ebauche d'une liste de descripteurs. - Paris : 
CARDAN, 1976. - 268 p. (P. V) 
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a ete opere compte tenu du fait que les titres, notamment au 

niveau des theses, refletent, dans la plupart des cas, les 

principales tendances de la recherche, et le souci du cher-

cheur de bien signaler le contenu de son sujet. Quand bien 

meme le titre serait plein d'allusions et de sous-entendus 

(au* niveau des articles par exenple), il semble beneficier 

d'une convention qui sous-tend chaque code, pour que la com-

munication ait lieu entre emetteurs et recepteurs. 

2.1.2.1.1 - Principe d'organisation 

Au bout de quatre a cinq ans de collecte, 

s'etait forme un noyau de termes stables a caractere repe-

titif, auquel se sont ajoutes des termes occasionnels et de 

faible frequence, n'ayant pas une grande influence sur le 

noyau. 

C'est donc a partir de ce noyau, qui-1 a com-

mence 1'organisation de l'ensemble des mots recenses, 

"d'abord dans des "classes" (groupes ou series de mots), 

celles-ci a leur tour dans des "chapitres", qui eux, rele-

vent des champs (ou zones disciplinaires)". (62) 

Cette organisation arborescente (ordre 

vertical) est arbitraire, et n'a d'autre objectif que celui 

de la commodite au moment de la recherche de 11information. 

Allant du terme generique (T.G.) au terme specifique (T.S.), 

elle traduit les relations etablies entre les termes com-

posant classes et chapitres : la dependance, l'inclusion, 

la seriation de donnees de nature semblable. 

TJn reseau parallele regroupe les notions 

voisines en classes semantiques, ou 1'on peut avoir toutes 

sortes de rapports : synonymie ou quasi-synonymie, analogie 

notionnelle. Cet ordre (horizontal), intervient pour la 

recherche de sujets proches ou comparables. 

Les deux categories se recoupent d'ailleurs, 

et doivent etre comprises ici comme simples orientations, et 

non pas comme tgixonomies absolues. (63) 

(62) Avant-propos de l'auteur dans : Vocabulaire des etudes 
africaines : ebauche d'une liste de descripteurs. - Paris : 
CARDAN, 1976. - 268 p. (P. VI). 

(63) Idem 
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2.1.2.1.2 - Contenu 

Ia liste contient en premier lieu, des noms 

communs, qui appartiennent a la langue frangaise. Ils sont 

completes par des noms propres d'unites geographiques, sous 

leur forme francisee. Le choix entre le singulier et le plu-

riel a ete guide seulement par le sens. II a ete introduit 

une distinction pour certaines netions abstraites : ex : 

mort, en tant que phenomene, est different de mort, notion, 

en tant que representation collective. 

Les mots-cles proposes comme descripteurs 

sont soit des mots simples, soit des mots composes. Pour ces 

derniers, il s1agit souvent de termes tres generaux, com-

portant beaucoup de variables (ex : economie - de subsis-

tance ; - dirigee ; - marchande etc...). Leur choix a souvent 

pose des problemes ; car il s1agit de distinguer les des-

cripteurs composites aui pre-coordonnent certains elements 

du vocabulaire, des combinaisons de termes. 

Le choix des descripteurs pre-coordonnes est 

fonde ici, sur deux criteres : 

- Celui de la frequence dans le contexte 

africain. 

- Celui de la valeur semantique des elements 

composant 1'ensemble : ex. : conflit dans conflit des droits, 

n'a pas le meme sens que conflit employe seul, au sens de 

"relations conflictuelles". 

II faut noter par ailleurs que les termes 

pre-coordonnes correspondent a des nots composes dans d'au-

tres langues, non-analytiques. 

Les combinaisons de termes, imprevisibles 

par definition, n'ont pas ete retenues. 

Les noms communs empruntes aux langues 

africaines rencontres au niveau des titres, ont ete retenus, 

signales entre guillemets, et accompagnes d'une note expli-

cative : ex : "Komo", societe d'homme bombara. 
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La nomenclature des populations decrites, 

les nomenclatures politique, juridique, n'ont pas ete prises 

en compte, car elles ont fait 1'objet d'autres etudes : 

c'est le cas de la nomenclature ethnique (que nous verrons 

bientot) qui, a 1'epoque etait en cours d'elaboration ; 

ou la fs/omenclature juridique, traitee par 1'Equipe de recher-

che en anthropologie juridique de 1'Universite Paris I (64.) 

Le groupe Thesaurus s'est constitue au 

debut des annees 1968. II s'etait fixe pour objectif, la 

constitution d'un thesaurus qui faciliterait 1'exploitation 

automatique de la documentation africaniste. Afin de par-

venir a un maximum de pertinence, le groupe a collabore 

avec d'autres organismes : 

- Le Laboratoire d'Anthropologie juridique 

de la faculte de droit 

- Le Departement d'Afrique Noire du Musee 

de 1'homme 

- Le Musee Royal d'Afrique Centrale de 

Tervuren (64 bis) 

Le travail a ete poursuivi et acheve par 

Madame Britta Rupp seule, qui dirigeait alors le B.I.L., 

assurant le travail redactionnel et 1'indexation de tous 

les fascicules. L'on peut dire que ces differents index 

ont d'ailleurs joue un role considerable dans 1'elabora-

tion et la mise sur pied du Thesaurus. 

2.1.2.2 - Nomenclature des populations, lan-
gues et dialectes de l'Afrique au sud du Sahara : 

- Essai de nomenclature des populations, 
langues et dialectes de Cote d'Ivoire 

- Essai de nomenclature des populations, 

langues et dialectes de la republique populaire du Benin 

(64) Note explicative du Thesaurus en annexe 

(64 bis) Avant-propos de Denise Paulme dans : Essai de 
nomenclature des populations, langues et dialectes de Cote 
d'Ivoire. - Paris : CARDAN, 1974 
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Vers les annees 1960, des documentalistes 

professionnels entreprirent au CARDAN des travaux sur la 

nomenclature des populations d'Afrique Noire. Le premier 

resultat fut la mise sur pied d'un repertoire detaille des 

populations du Tchad, etabli avec une extreme minutie, per-

mettant de retracer 1'historique de presque chaque groupe. 

Mais faute de moyens, ce travail n'a jamais pu etre edite (65) 

En 1974-, parait enfin le premier reper-

toire ethnique^consacre a la Cote d'Ivoire. II s'intitule : 

Essai de nomenclature des populations, langues et dialectes 

de Cote d'Ivoire. 

En 1979» paraissent deux autres volumes 

consacres au Benin : Essai de nomenclature des populations • 

lanp;ues et dialectes de la republique populaire du Benin. 

Ces deux repertoires, en deux fascicules 

chacun, ont ete realises par Madame Pierrette Ceccaldi, 

alors responsable du Fichier des jopulations et langues 

d1Afrique Noire, et publies avec le concours du C.N.R.S. 

Le premier contient 1970 references eth-

niques et linguistiques, et 212 references bibliographiques. 

Le second compte 114-0 ref erences ethniques et linguistiques, 

152 fiches bibliographiques, et 12 references (avec adresse) 

de revues consultees. 

2.1.2.2.1 - Presentation materielle 

Les essais de nomenclature (de la Cote 

d'Ivoire comme du Benin) se presentent sous forme de fiches 

decoupables, de format 7,5 x 12,5 cm, numerotees de 1 a n. 

Les fiches comportent deux elements fixes, invariables d'une 

fiche a une autre : le numero d'enregistrement, precede du 

sigle CARDAN, en haut (a droite) de la fiche, et la refe-

rence bibliographique, en bas de fiche. Cette derniere 

(65) Rapport d'activites 1968-1969 - P. 4-
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comporte souvent des chiffres (de 1 a 7) ou des lettres 

(a.1, a.2, c.1.1. etc...) en face des references, qui sont 

en fait des conventions dont on peut retrouver la signifi-

cation dans le mode d'emploi, P. XII. 

2.1.2.2.2 - Presentation intellectuelle 

Chacun des repertoires se compose de deux 

parties : 

- Une partie ethnique et linguistique 

- Une partie bibliographique 

2.1.2.2.2.1 - Dans la premiere partie, les 

fiches sont classees dans 1'ordre alphabetique (de nom ou 

de terme) (66) soit 

- au nom de population, suivi des fiches 

descriptives 

- au nom de langue (dans le cas ou il 

coincide avec le terme designant la population), suivi des 

fiches descriptives, classees a la suite des informations 

concernant la population 

- au nom de dialecte 

- au synonyme 

- au nom de sous-groupe (67) 

Les informations qu'on peut retrouver sur 

une fiche, sont tres variees. Elles peuvent etre relatives : 

1 ) au nom : il concerne la population ou la 

langue. II peut etre soit : 

- Le nom que la population se donne a elle-

meme, ou accepte comme tel 

- Le nom que lui donnent ses voisins directs 

ou lointains 

- Le nom donne par les europeens ou l'admi-

nistration 

- Le nom par lequel une population designe 

sa langue 

(66) Rapport d'activites, mars 1974 (P.8) 
(67) Le nom correspond a une population ou a une langue, le 
terme au clan, a l'ethnie, a la tribu etc.... 
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- Le nom que donnent les voisins a la langue 

- Le nom administratif de la langue 

II n'y a cependant pas de critere rigide de 

normalisation concernant le choix du nom pour la fiche prin-

cipale. II est surtout base.sur la frequence du nom dans la 

litterature scientifique. 

2) au synonyme : Mentionnes apres le nom princi-

pal, variantes et synonymes font chacun 1'objet d'une fiche, 

avec renvoi au nom principal. 

3) aux classifications ethniques et linguistiques : 

Populations et langues ont ete nommees et regroupees suivant 

les informations recueillies dans la litterature consultee. 

4-) a la localisation de la population ou de la 

langue : elle est donnee par les limites naturelles ou admi-

nistratives, et par les voisins eventuellement. Elle est men-

tionnee a titre indicatif. 

5) a l'evaluation numerique de la population ou 

des individus parlant une meme langue. 

6) enfin aux references bibliographiques : elles 

sont celles des ouvrages et articles consultes, dont nous 

retrouverons la liste en fin de volume (volume 2) 

2.1.2.2.2.2 - La deuxieme partie (bibliogra-

phique) se presente dans 1'ordre alphabetique des noms 

d.' auteurs. Elle est en quelque sorte un index auteurs des 

articles et ouvrages consultes, et cites au bas des fiches 

ethniques et linguistiques. Cependant, les fiches bibliogra-

phiques, non munies de numero d'enregistrement, ne renvoient 

pas non plus aux flches ethniques et linguistiques, d'ou 

elles ont ete tirees. Elles comportent uniquement le nom de 

1'auteur, la reference bibliographique de 1'article ou de 

1'ouvrage, et en bas de fiche, les mots-vedettes extraits du 

document. 
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Aj outons enfin qu'il n'existe pas d'autre 

index dans ces repertoires. 

2.1.2.2.3 - Remarques : 

Les essais de nomenclature se presentent 

ainsi, comme des inventaires descriptifs, "ou sont rassem-

blees et oomparees des informations relatives aux popula-

tions et langues" (68). Ils ne se contentent pas d'un simple 

recensement des populations et dialectes, mais les mettent en 

rapport les uns avec les autres, et meme avec leurs voisins 

d'autres etats, regroupant ainsi un maximum d'information 

concernant une ethnie, une langue, un dialecte. Ils mettent 

ainsi en evidence "l'extreme complexi.te des rapports cultu-

rels entre des groupes qui participent a une meme histoire, 

et l'extreme approximation qui a parfois caracterise les 

efforts accomplis pour les analyser, les definir et les 

ordonner a l'aide de concepts comme ethnies, tribus, ou 

clans" (69). Ils deviennent alors des outils de travail 

desormais indispensables a tout chercheur en sciences hu-

maines, voulant effectuer une etude dans une des regions 

(Gote d'Ivoire ou Benin), qu'il soit ethnologue, historien, 

linguiste, sociologue, geographe ou demographe (70). 

Remarquons cependant que la consultation 

de ces repertoires n'est pas tres aisee, compte-tenu de la 

complexite des informations qui s'y trouvent. Ceci est sur-

tout accentue par 1'inexistence d'un index.ethnique, dont les 

elements renverraient aux fiches faisant cas de 1'information 

traitee. Ce qui necessiterait un travail supplementaire, deja 

enorme pour une seule personne. Toutefois, ces repertoires 

presentent l'avantage de renvoyer les informations, directe-

ment aux sources, ce qui permet de pouvoir s'y referer pour 

completer ces informations ou eclaircir des notions en cas de 

besoin. 

(68) Introduction a l'essai de nomenclature des populations 
langues et dialectes de Cote d'Ivoire - P. III 
(69) Avant propos de Marc Auge dans T Essai de nomenclature 
des populations,langues et dialectes de Cote d'Ivoire - P.II 
(70)Avant propos de Denise Paulme dans : Essai de nomenclature 
des populations, langues et dialectes de Cote d'Ivoire - P. 
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2.2 - Role que pourraient .jouer les publications 
du CARDAN dans une bibliotheque ou centre de documentation 
africain. 

2.2.1 - Accroissement des collections 

Le Centre National de Documentation Agricole 

est, comme son nom 1'indique, un service de documentation, au 

sein du Ministere du Developpement Rural de Haute-Volta. II 

a ete mis sur pied en 1982, et etait a 1'epoque, organique-

ment rattache au Secretariat General de ce ministere (71). 

II est prevu au sein de ce service un petit 

depot d'archives, qui servirait en meme temps de depot de 

prearchivage pour le ministere ; est prevu egalement un ser-

vice de documentation et une bibliotheque qui sont materiel-

lement conf ondus (72) ; ceci s ' explique par 1' analeyl£.4es 

missions respectives de la bibliotheque et du centre de 

documentation. 

Nous pouvons noter cependant, que le centre 

de documentation-bibliotheque a du mal a fonctionner conve-

nablement, et ceei pour plusieurs raisons : 

- Le fonds initial est constitue par des 

documents provenant de plusieurs services du ministere, le 

plus souvent par lots dans des cartons, et bien sur, sans 

bordereau d'accompagnement. Car il faut signaler que ce ser-

vice a ete pergu par beaucoup, comme un moyen de pouvoir se 

debarrasser de tout ce qui leur etait materiellement encom-

brant. Aussi, la premiere tache du documentaliste a-t-elle 

ete d'operer un tri a travers cette masse de documents, afin 

de pouvoir retenir ce qui pouvait 1'interesser. 

- Le second probleme est le manque de per-

sonnel qualifie en nombre suffisant, pour faire face a ce 

travail. En effet, jusqu'en novembre 1982, il n'y avait 

(71) Nous disions "etait rattache" car il etait ensuite 
question de le rattacher a une autre direction : les Affaires 
Administratives et Financieres. 

(72) En effet, il y a une separation nette (par une cloison) 
entre le service d'archive, et celui du centre de documen-

tation-bibliotheque. II en est de meme pour le personnel 
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dans ce centre qu'un seul documentaliste forme ot1 1'EBAD, 

seconde par une autre personne non formee en la matiere, pour 

faire le tri et les travaux classiques de cataloguage, inde-

xation etc... 

Ceci explique le temps rais pour que le 

centre fonctionne normalement, en matiere de communications. 

Le C.N.D.A. est abonne a quelques revues 

telles que : "famille et developpement", "Courrier", en fait 

des revues s'interessant surtout au monde rural. 

II faut noter cependant que bien des choses 

lui font defaut, notamment les outils de travail. Ce pro-

bleme est surtout aggrave par le manque d'infrastructures en 

matiere documentaire dans le pays. Car il faut le reconnaxtre, 

la Haute-Volta est l'un des pays ou Bibliotheques, Centres 

de documentation et Services d'Archives restent totalement ou 

en grande partie negliges, voire ignores ; et toute propo-

sision quant a leur developpement, porte rarement des fruits. 

Depuis les decrets de creation du Centre Na-

tional d'Archives et de la Bibliotheque Nationale en 1970, 

les locaux respectifs de ces etablissements ne sont toujours 

pas construits, et par consequent, leur existence n'est 

reelle que sur le papier. Les seuls services d'information 

documentaire qui peuvent retenir 1'attention, sont au nombre 

de quatre (73) : la B.U., la bibliotheque du CNRST (Centre 

National de la Recherche Scientifique et Technique), le 

service de documentation de 1'INE (Institut National d'Edu-

cation), et le service d'Archives du ministere des Finances. 

A ceux-la, ajoutons les efforts entrepris par le Ministere 

des travaux publics, pour la mise sur pied de son service de 

documentation et d'archives, qui a d'ailleurs inspire le 

CNDA quant a 1'acquisition de son materiel de conservation. 

(73) Nous excluons ici les services documentaires des centres 
culturels etrangers, car ne faisant pas partie des ressour-

ces propres du pays. 
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Face a un tel etat de faits, le documentaliste 

ou le bibliothecaire, ne peut compter que sur ses propres 

acquisitions, pour faire face aux besoins de son utilisateur, 

la notion de reseau ou de coordination etant inexistante, 

favorisee et aggravee surtout par 1'attitude des responsables, 

face aux services d1information documentaire. 

Etant appele a jouer aussi le role de biblio-

theque, le CNDA devrait egalement axer ses efforts sur 1' ac-

croissement et la complementarite de ses collections. A propos, 

nous pensons que les publications du CARDAN pourraient beau-

coup aider a completer des collections, voire en creer, car 

il est incontestable, qu'etant a ses debuts, et compte tenu 

de la fagon dont le fond a ete constitue, ce centre n' est 

meme pas dote d' un minimum de docurnents , qu' on pourrait 

qualifier d'elementaires : en 1'occurence, des etudes faites 

sur le pays, notamment dans le domaine agricole, soit par des 

experts etrangers, soit par des voltaiques dans, ou hors du 

pays. 

La recherche des elements pour la constitution 

ou la complementarite des collections, serait tres facile a 

operer, grace aux multiples index notamment matieres et auteurs, 

que possedent toutes les publications du CARDAN, d'une part, 

et d.' autre part, compte tenu du regroupement par matieres au 

niveau de chaque pays pour certaines publications : c'est le 

cas de la bibliographie sur l'Afrique au sud du sahara. A ce 

propos d'ailleurs, nous pensons que le changement de classe-

ment des Piches d'Ouvrages, a partir du volume 8, consistant 

a preferer un classement geographique au classement alphabe-

tique auteur, est une solution facilitant le reperage des 

informations concernant un pays donne. 

II serait alors possible au CNDA, de regrou-

per par ailleurs les documents traitant des experiences et 

des etudes agricoles faites sur les autres pays, ou inte-

ressant 1'Afrique en general, ce qui pourrait interesser les 
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agents d'agriculture ou les bureaux de planification ou 

d'etudes et projets. Ainsi, les F.0., bien que signaletiques, 

offrent un inventaire complet, car elles ne se contentent 

pas de repertorier les ouvrages en langue frangaise, mais 

dans toutes les langues, pourvu qu'ils concernent 1'Afrique. 

Elles pourraient egalement rendre de grands services aux 

pays comme le Ghana ou le Migeria, qui eux sont d'expres-

sion anglaise. 

. , Ges collections auront 1'avantage de ne pas 

etrevuniauement des ouvrages, mais aussi des rapports, des 

etudes a publication restreinte, des theses publiees ou non. 

Certains de ces documents seront relativement faciles a 

obtenir, car localises (par les F.0. qui marquaient un aste-

ri5C * a tous les documents possedes par le CARDAN, et les 

F.A. qui indiquaient le sigle des bibliotheques au bas des 

resumes, quand ils avaient ete fournis par d'autres insti-

tutions.) 

2.2.2 - Elaboration des Bibliographies Nationales 

D'une fagon generale, les publications du 

CARDAN pourraient contribuer a 1'etablissement des biblio-

graphies nationales courantes et retrospectives des pays 

situes dans 1'Afrique au sud du sahara, particulierement les 

pays d'expression frangaise. Ce travail, nous 1'avons men-

tionne, avait ete deja entrepris par le CARDAN lui-meme, 

pour certains pays. C'est le cas de la Haute-Volta, pour la 

periode 1956-1965. II resterait pour ce pays, une fois venu 

le moment d'elaborer sa bibliographie retrospective, de le 

faire a partir de 1965 * ayant ainsi 1'avantage de disposer 

de dix ans d'avance, concernant surtout une periode ou les 

bibliographies relatives a 1'Afrique n'etaient pas tres 

developpees. 

Nous pensons d'ailleurs que la B.U. pourrait 

deja entreprendre la confection de cette bibliographie 

nationale, en procedant a 1'inventaire des theses et memoi-

res concernant la Haute-Volta, ou faits par des voltaiques, 

depuis 1966 (le premier repertoire couvrant la periode 1966-1969)• 
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A noter que jusqu'en 1977 (car le dernier inventaire de 

theses couvre la periode 1976), 1'on pourrait obtenir les 

informations concernant une bonne partie de ces theses et 

memoires, soutenus non seulement en France, mais aussi ail-

leurs, devant les universites de langue frangaise. Mais a 

partir de cette date, on n'aura plus que celles qui ont ete 

soutenues en France. 

Certes, ces instruments que sont les publi-

cations du CARDAM, ne suffiront pas a eux seuls, pour dresser 

ces bibliographies nationales, mais nous pensons qu'ils pour-

ront^contribuer efficacement. 

Par ailleurs, le Thesaurus : Vocabulaire 

des etudes africaines : ebauche d'une liste de descripteurs, 

adapte aux realites typiques africaines, pourraient aider a 

l'indexation des documents dans les bibliotheques et centres 

de documentation africains, favorisant ainsi la coherence du 

systeme : coherence d'une part au niveau du documentaliste 

(il n'y aura pas synonymie qui risque la perte de 1'infor-

mation) ; coherence d'autre part, au niveau de la recherche : 

utilisateur et documentaliste parlant le meme langage, la 

recherche sera plus facilitee. D'autre part, le Thesaurus, 

d'une fagon generale, presentant l'avantage d'etre souple, 

celui-ci pourra par consequent etre facilement revisable, 

permettant ainsi de suivre davantage l'actualite (74). 

Les essais de nomenclature (Cote d'Ivoire 

et Benin), comme nous l'avons dit, sont des instruments 

indispensables aux chercheurs, aussi bien europeens qu'afri-

cains. A ce titre, ils pourraient interesser particuliere-
$£AJL>V 

ment les pays respectifs, et devraient avoir^place "dans les 

bibliotheques (scolaires, universitaires), dans les centres 

de documentation dont les fonctions sont liees a l'etude du 

developpement (industriel, commercial, rural, urbain)". (75) 

f74) LAUREILHE (Marie-Therese). - Le Thesaurus : son role, 
sa structure, son elaboration. - 2.eme ed. - Villeurbanne : 
Presses de l'ENSB, 1981 (P.8) 
(75) Introduction a l'essai de nomenclature des populations 
langues et dialectes de Cote d'Ivoire.- Paris : CEA-CARDAN, 1974 
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Un probleme cependant se pose quant a 

1'acquisition des repertoires qui ont cesse de paraitre. A 

ce propos, nous signalons que toutes les fiches publiees 

dans le cadre des activites du GARDAN sont regroupees dans 

un fichier, ou elles ont ete classees par auteurs, par 

titres, par sujets, et geographiquement. Ce fichier consti-

tue le "fichier documentaire" de la bibliotheque du C.E.A. 

II est complete par le fichier ethnique qui a d'ailleurs 

rendu de grands services, et est touj ours frequemment uti-

lise. Quand aux inventaires de theses soutenues, et a la 

bibliographie frangaise sur l'Afrique au sud du Sahara, ils 

f ont partie des usuels de la bibliotheque £- - E . <\ 

2.2.3 - Necessite d.'une cooperation. 

II est utile de rappeler cependant, que les 

publications du CARDAN ne pourront pas a elles seules suffire 

a 1'elaboration des bibliographies nationales, et a fortiori 

faire fonctionner toutes seules une bibliotheque ou un centre 

de documentation africain. Ce dernier doit travailler en 

collaboration etroite avec les autres services documentaires 

existant dans le pays. "Les B.N., les B.U., et les associa-

tions de bibliothecaires sont sans doute les plus aptes a 

encourager et a intensifier cette I cooperation 1 . Quand elle 
V- «J 

sera solidement etablie et largement developpee a 11echelon 

national, une cooperation analogue s'instaurera tout natu-

rellement a 1'echelon international" (76). Aussi constitue-t-

elle 1'element cle du principe d'Acces Universel aux Publi-

cations (AUP), recommande par 1'Unesco et 1'IFLA. 

C'est par la cooperation que les biblio-

theques africaines pourront facilement rassembler tous les 

travaux ecrits et publies sur 1'Afrique, et par les africains 

aussi bien a 1'etranger qu'en Afrique. Elle sera ainsi un des 

(76) M.A. Gelfond* - Les programmes d'acquisitions en commun 
et les pays en voie de developpement (In Bull. de 1'Unesco, 
vol. XII, n° 6, nov-dec 1965. P.P. 313-319). 
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elements favorisant la creation "de conditions necessaires 

pour que les ressources internationales viennent completer 

les ressources nationales et les enrichir". (77) 

Cet effort de cooperation devra etre favo-

rise par les differents gouvernements, qui devront voir en 

la bibliotheque ou centre de documentation, non pas quelque 

chose de superflu, mais un instrument indispensable au deve-

loppement economique et social d1un pays, et par consequent 

tout mettre en oeuvre pour favoriser son developpement sur 

le plan national et international. 

(77) Carlos Victor Penna. - La planification des services 
de bibliotheque et de documentation. - 2eme ed. - Paris : 
Unesco, 1971. - 178 p. 
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C O N C L U S I O N  

"Beaucoup de pays en voie de developpement 

se croient moins riches qu'ils ne le sont en realite, parce 

qu'ils ne consacrent pas une attention suffisante aux docu-

ments nationaux et etrangers". (78) 

tions nous a permis de decouvrir une des sources pouvant 

contribuer a 11enrichissement de ces pays. Cependant, quelle 

que soit la bonne volonte du documentaliste ou du bibliothe-

caire, il ne pourrait acceder a cette richesse, sans un mini-

mum d'aide, indispensable, de son pays respectif. Mais ce 

dernier ne pourra. accepter d'apporter sa contribution, que 

lorsqu'il aura enfin compris que les bibliotheques, les 

centres de documentation et les services d1archives jouent 

un "role incontestable dans la realisation d'un developpement 

social et economique equilibre et integre. En offrant a 

1'individu des possibilites d'epanouir son intelligence, ils 

1'empechent de nourrir un sentiment d'anertume, et deviennent 

sociaux ne se regleront que si 1'on fait appel a 1'esprit et 

a 1'ame, et c'est precisement sur les esprits et sur les ames 

que les bibliotheques peuvent agir avec le plus d'efficacite" ( 

Cette prise de conscience favorisera alors 

1'integration du plan de developpement des services docu-

mentaires dans les plans nationaux de developpement, offrant 

ainsi a ces services, les moyens et la possibilite de remplir 

pleinement les taches qui leur auront ete assignees. 

(78) ARNTZ (Helmut). - Le role de la documentation dans les 
pays en voie de developpement (In Bull. de 1'Unesco, vol.25» 
n° 1, 1975, P.P. 13-19)• 

(79) Carlos Victor Penna. - La planification des services 
de bibliotheque et de documentation. - 2eme ed. - Paris : 
Unesco, 1971 - 178 p. (P. 42) 

Ce bref apercu sur le CARDAN et ses publica-

par la-meme, un facteur d'unite problemes 
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" 11 (env.par avion) : 80 F. ; £ 6 ; $ 16. 

Eeglement a adresser a 1'ASSOCIaTION MARC BLOCH, 5^ rue de Varenne, 
P*tRIS 7° i soit par C.C.P. (C.C.P. 6883-80 PARIS), Cheque bancaire, 
Mandat . (Nous preciser si vous desirez recevoir une facture et, 
eventuellement, en combien d'exemplaires). 
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Sorbonne, 1974 : 213-219. 

1046. LALLEMAND, S. - "Symbolisme des poup^es et acceptation de la maternitd chez les 
Mossi". Objets et mondes 13 (4), 1973 : 235-246. 

1047. LE THI NAM TRAN ; MIGNOT-LEFEBVRE, Y. - "L'education rurale et la diffusion 
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dec. 1974 : 723-742. 
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Actael ddveloppement 4, nov. -ddc. 1974 : 44-50, tabl. , graph. 

1049. MONVEL DAH, M. ; KABORE, B. - "La condition juridique, politiqtte et sociale de 
la femme en Haute-Volta". Revue juridicme et politique 28 (4), oct. -d6e. 1974 : 691-
700. 

1050. REY, D. - Les LoM. Mai 1974. [Exposition]. - Paris, Galerie Jacques Kerchache 
[1974], 63 p. , ill. noir G coul. , carte, couv. ill. coul. 
Texte en frangais & en anglais. 

1051. RIESMAN, P. - SocMtg et Iibert< chei leg Peul D|elgSM de Haute-Volta. &sai d'an-
thropologie introspective. Paris -La Haye, Mouton, 1974, 261 p., pl., bibliogr., in-
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220. ELELE, Pierre-Paul. 
Les marchgs publics au Cameroun. 158 p. 

(Mdmoire. Licence. Droit. YaoundS (UmveriM F6d6rale <iu Cameroun), FDSE. 

-/1973.) 

221. ENNYIME, Paul-Auger. 
Le processus d'inciustrial isation du Cameroun aaalyse critique. 85 p. 

(Mdmoire. Licence. Economie. YaoundS (Universit£ F<d6rale du Cameroun), FDSE. 

-/1973. ) 

22.2. EPOPA MOUSSA, G.B. 
L'UCCAO vue a. travers une lucame. Enqugte. 35 p. 

(M6mo.ire. DiplCme SupSrieur de Joumalisme. Yaoundi (Universitd F6dSrale du 

Cameroun), ESIJY. -/1973.) 

CARDAN - BIL 7(1), 1975 

CAMEROUN ECONOMIE 

223. EYENGUE, David-Roger. 
Le tourisme au service du dgveloppemeot ; l'exemple du Cameroun. 42 p. 

(Mfimoire. Licence. Economie. Yaound<5 (UniversitS F6d6rale du Cameroun). FDSE. 

-/1969.) 

224. FANDJA, Gabriel. 
Investissements €tra.n%ers et d^veloppemerit £conomique du Cameroun * exemple de la 
Caisse centrale de coop^ration gconomique. 54 p. 

(M6moire. Licence. Economie. Yaoundd (Universitd FddStale du Cameroun), FDSE. 

-/1973. ) 

225. GUYOMARCH, Georges. 
Le rdle des institutions bancaires dans le d€veioppement du Cametoun. 12 + 125 p. mul-
t igr. , cartes, tabl. 

(Thdse. 3e cycle. Economie du diveloppement. Rennes I. -/1973.) 

226. KAMGUEU, Daniel. 
Le marchg int£rieur du Carneroun. 

(MSrnoire. Licence. Economie. Yaound^ (UniversitS F6d€rale du Cameroun), FDSE. 
-/1969.) 

CARDAN - BIL 7 (1), 1975 
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227. KAMMOGNE FOKAM, Paul. 
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66 p. 
(M6moire. Licence. Economie. Yaound6 (Universit6 Ff5d(?rale du Cameroun), FDSE. 

-/1973. ) 

228. KANGA NGUEN, jean-Amos. 
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4 *. groupeineafcs ethniques CAftDKrf-A6i 

N 0 M : Somba (Betammaribe) : Paragurma 
"gr. du nord" 

E T A T : Dahomey (au Sud de la sous-prefecture de 
Natitingou) 

voir : Tamberma du Togo : Les Somba "correspondent aux 
Tamberma du Togo..." 

voir : Paragurma : b.1 

R. C-ornevin, 1 962 , pp. 1 99, 208 . 

4 : groupements ethniques 

N 0 M : Somba : Gurmantche 

E T A T : Dahomey 

CARDAN-862 

G.L. Hazoume, 1972 , p. 50. 
/. 

4 : gr. eth. CARDAN-863 

N 0 M : Somba (Batammariba, Batammaba/sing. :0tammari) 
- parlent le Somba ou Ditammari 

E T A T : Dahomey (Atakora au nord-ouest, sous-prefecture 
de Tanguieta (circonscription de Manta), 
Boukombe et Natitingou) 

voir a. : Togo "cercle de Kande ou ils sont connus sous 
le nom de Tamberma" 

A. Prost, Bull. IFAN, serie B, XXX?, 3, 1973, pp. 712, 713 

Somba CARDAN-864 

Etymologies : 
""Somba" voudra (...) dire, selon les auteurs, 

"qui marche nu" (...), "homme de la brousse" (...), "homme 
de la foret" (...) etc. . 

La seule etymologie "neutre" qui ait ete relevee 
est celle qui fait des "Sotaba" les "hommes du baobab" 
paree qu'ils en consomnent la farine (...). (1) 

"La manie gtymologique conduit i d'etonnantes spe-
culations. Ainsi a-t-on pu suggerer une origine Peul des 
"Somba" : en fulfulde "Betamarbe" voudrait dire "cemc qui 
sont saisissables", Besorube, "ceux qui se faufilent" ; 
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753. BARRAL, H. - Les populations nomades de l 'Oudalan et "leur espaca pae-
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scientifique et medicale de Grenoble, Xnstitut de gegographie alpme 
E\ 976- 19777, 146 p., bibliogr. 
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niennes de Haute-Volta. - Paris : Office de la recherche scientifique 
et technique outre-mer, 1977. - 95 p., ill., cartes, tabl. (Travaux 
et documents de 1'O.R.S.T.O.M. ; 69.) 
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219. 
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humaines 14 (2), 1977 : 95-111, tabl., cartes, graph., bibliogr., re-
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3e cycle. Criminologie. Bordeaux I. 1977/-. M. Ottenhof. 

3 427. YARGA, Larba 
Essai sur le droit public vottavque. 

DE. Droit. Nice. 1977/-. M. Rainaud. 

m  i  1  " n a t u ! 
]428. SANOU, Baworo 

Les villages de Varrie 
et changement agricole. 

3e cycle. Geographi 

p o p u l a t i o n  
)429- LOYA, Kako 

Problemes de deveLopperm 
Dioulasso. 

3e cycle. Geographii 
;430. OIJDRAOGO, nee SALAMBERE, 

brbanusation et organisc 
bicephalie. 

DE . Geographie. Borc 
SOME, Mouinbobra 
u 'evolution recente des 

3e cycle. Sciences s 
M. Van Chi. 

; . 3 I  

s o c i e t e s et 
i * 3 2 .  BAYILI, Emmanuel 

Les societes lyela des o: 
3e cycle. Hxstoire. ] 

-*33. CARBONNIER, Alain Michel 
Les Dagara de la Volta nc 

3e cycle, Sociologie. 
•1*. DOUCET, Elena 

La lecture en Baute-Volta 
3e cycle. Etudes afri 
Delof. 

»- CVINGANE, Daogo Jean 
theatre en Baute-Volta 

*'•" sociologique. 
DE. Litterature frang; 

OilRA, Antoi ne 
U "aute-Volta face d son 
**ovatrzce des modeles trac 

3e cyc]e. Ethnologie. 
f-SCLOIS, Michel 

Boĉ °-ec-onomique du 
3e cyde. Economie du 



Note explicative 

- Tout terme retenu et propos6 comme descripteur est pr6c6d6 d'un tiret : 

-Abeilles 

- Tout terme rejet6 devicnt non-descripteur et est pr6c6d6 d'un point : 

, Cultivateur 

- PrSsentation typographique des descripteurs du point de vue hi6rarchique : 

-ECOLOGIE = les descripteurs en lettres capitales 
ddsignr.nt un champ 

-Agriculture -- les descripteurs soulign^s dSsignent 
les chapitres a. 1'intdrieur d'un champ 

-Architecture = les descripteurs soulignds en pointill6 
d^signent les "classes" (groupes ou s6ries 

de mots), d^pendant des chapitres ou 
d6pendant d'une autre "classe". 

-Aristocratie = descripteur simple 

- Renvois et signes employ6s : 

NE Sf Note explicative (utilisSe surtout pour des pr€cisions d'ordre g6ogra$Aique ou historique) 

TG ss Terme g<n6rique (englobe d'autre8 termes) par rapport au descripteur 

TS 3S Terme «p<cifique, d<pendant du descripteur en prtsence 

UP = UtttM pour (renvoi rtcipcoque du penvoi voir , cf ci-dessous), prfic6de les termes 
pr6Sren$iels en cas de synonymie 

VA 3» Voir eu**i (renvoi associatif eux terroe* voisins) 

'../VQlr. .».. Beswel * tetme rejet< au teime jsteau : 
. *) * sfMiyme o» du qas$i-syncsifi»e ae descrlptew p6Smntiel 

.Odthmteur goto -Agrioaltoer 
. Abaodoo des village* voir -Exode roral 

b) d'«m terme prtci* non retenu & une cat<gorie *up<rieure : 
ISl -C<i<ale* 

;;_eifwvei"p«e'«»at formel i 
. AutoritS paestale rsk •••Rmat», sateriti 

( ) - signe employfi pour distiaguer sntre deux homonyiaes 

° le signe 6 piace apres un descripteur signale sa pr6sence dans le Dictionnaire des 

civilisattons africaiaes et renvoie aux diftirentes notices concemant ces descripteurs. 

' ' -



EXEMPLES DE NOTES ET QUESTIONNAIRES ENVOYES AUX UTILISATEURS 



MEKTAIRES pour'1'AFRIQUE NOIRE 

Di5cembre 1966 

NOTES k 1 1 USAGE des DOCUMENTALISTES et BIBLIOTHECAIRES 

1 - Prdsentation des fiches 

Les fiches diffusdes par le C.A.R.D.A.N. sont de trois sortes : 

1) F, A. (Fiches Analytiques) , de couleur blanche, les r6fSrences bibliographiques y sont accompagn€es 

de rfeumgs de Iongueur variable j elles sont num6rot6es de 1 3t n, le numero d'enregistrement raivant le sigie : : 

CARDAN-F.A. Un document porteur d'un mSme num6ro d'enregistrement peut ctre d6coup6 en sequences ind€-

pendante$j chacune d'entre elles faisant 1'objet d'un rdsumd indivicluel. L'indication du ddcoupage sequentiel 

apparaft dans la numerotation, aprfes un tiret qui suit le numSro d'enregistrement proprement dit (Ex. : CARDAN-F.A. 

2638-01 ; CARDAN-F.A. 2638-02). Sous le num£io d'enregistrement peut apparaftre un sigle particulier (C.D.C.U., 

A.I.S.P., *WAR, etc.). Ce sigle signale que les rdsmnes correspondants ont &ti 6tablis ou transmis par un organisme 

collaborant avec le C.A.R.D. A.N. (Centro de Documentagao Cientifica Ultramarina, Association Internationale 

de Science Politique, Centre d'Etudes Africaines de 1'Universitd de Varsovie, etc.). 

Les F. A. recensent essentiellement : 1) des articles publids dans des p&riodiques ou des series monogra-

phipues ; 2) des ouvrages ott les textes analys^s peuvent etre assimil«5s, de par letir nature mgme, i. des articles : 

ouvrages collectifs 5. auteurs mulfiples, actes de congr£s (avec recension des communications particulieres, etc.) ; 

3) des documents & faible diffusion de par leur procdde de reproduction (multigraphie, offset, etc.) : brochures, 

rapports, etc. 

2) F, S. (Fiches Signalgtiques), de couleur bleue ; les references bibliographiques ne sont pas accompagnges 

de r€sumgs ; elles sont num6rotees de 1 & n, le numSro d'enregistrement suivant le sigle CARDAN-F. S. 

Comme les F.A., les F.S. recensent essentiellement : 1) des articles publies dans des p^riodiques ou des 

sfiries monographiques ; 2) des ouvrages oti les textes analyses peuvent 6tre consider<5s, de par leur natnre mSme, 

comme des articles : ouvrages collectifs , actes de congr&s . II n'y a pas de duplication entre F.A. et F.S. : les 

fiches prSsentdes dans les F. S. correspondent soit S. des documents dont on a jugS qu'il n'etait pas ndcessaire d'en 

faire trn rdsumiS (documents brefs, ou au traitement superficiel, ou au titre suffisamment explicite, etc.) , soit 

& des documents qu'il n'a pas €te possible de se procurer pour en faire un resrand, 

N.B. F.A. etF.S. fontl'objet d'une publication quadrimestrielle simultande ; elles sont considdrSes 
comme foimant une seule publication, & laquelle les utilisateuis souscrivent un aboimement unique. 

3) F.O. (Fiches d 'Ouvrages) , de couleur verte ; les rdferences bibliograpliiques ne sont gdndralement 

pas accompagndes de rdsumds ; elles sont numdrotdes de 1 i n, le numdro d'enregistrement dtant prdcddd du 

si^le CARDAN-F.©. Elles sont prSsentdes par ordre alphabdtique d'auteurs. 

Les F.O. recensent des ouvrages imprimds ou non, et des brochures, Elles sont publi^es annuellement ; 

chaque volunie recense les ouvrages publi£s au cours d'une mSme annde de rdfdrence. La publication des F.O, 



est disjointe de celle des F, A„ / F. S„ ; les utilis&tetus y souscrivent xra abonnement particulier. 

r -

RSf6rence bibliograpMque 

R6sum€ (F,A„ seulement) 

Mots vedette gSograpMque 

Mots vedette systSmatiques 
N° d'enregistrement 

PrSsentation d'une fiche-t>-pe 

11 - Indexation 

Sur chaque fiche (F.A., F.S., F.O.) figuient en bas et & gauche, deux sortes d'indexations : 

une indexation gdograpMque, port6e en clair, et une indexation svstgmatiqae (ou thematique). L'indexation systi-

matique n'est pas port6e en clair : elle est remplacSe par le ntnn6js_de_cpde.xg,n:e5pgn,dant k chague mot-vede.tte. 

L'identification de ces num€ros de code se trouve dans le document intitul€ Mots-vedette systdmatiques pour le 

classement de la documentation airicaniste, qui a €t6 diffus6 auprfcs de tous les abonnSs. 

N.B. 1) Les F.S. et les F.O„ peuvent comporter en haut et 3. gauche tme indexation supplemen-
taire correspondant 5. la Classification Dgcimale Universelle. Les fiches portant cette indexation. „ 
sonticelles transmises par le co-Sditeur de la publication (Center of African Studies, Cambridge). 

2) Un affinement de la liste des Mots-vedette syst6matiques .. est en cours„ Cette nou-

velle liste sera diffusde aupris des abonnSs en m£me temps qu'ils rccevront la premibre livraison 
du volume 111 (1967). „ • 

1) Mots-vedette g€ographiques. "i 

Le mot-vedette principal est le nom de 1'Etat modeme. Lorsque plusieurs noms d*Etat figurent sur une 

mgme fiche, ils sont s6par6s par un clash (/)„ 

A la suite du nom de ITtat modeme peuvent figurer des spScifications gSograpMques (villes, cir-

conscriptions administratives, entit6s gdograpMques individualisdes, etc„„)„ Elles sont sSpardes du nom du pays 

par une virgule. Peuvent naturellement figurer sur une mSme fiche, deux noms d'Etat modernes, chactm accom-

pagn6 d'une spdcification gdograpMque. * * 

Ex. Niger, Maradi/Nigeria, Katsina, 

? Ov. 

'C: 
'•yn . 
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A la suite du r.om de 1'Etat, acconrpagnd ou non d'une spdcification geographique, • 

peuvent figurer des mots-vedette renvoyant a 1'ethnie ou & 1'aire linguistique. Dans les. voluines1 

(1965) et 11 (1966) des F.A. , ces indexations ethniques ne figurent pas (les noms derpopulations ou de 

langues sont soulignSs dans le cours du r6snm6, et sont mis de la sorte en 6vidence) ; & partir du vo-

lume 111 (1967), ces indexations ethniques figureront sur les fiches. 

Exemples : 

Ghana, Kumasi, Mossi (dtude portant sur la communautd mossi, installSe Kumasi, 

au Ghana). 

Nigeria, Nord, Hausa/Niger, Dallol Maouri, Mauri (Stude portant simultandment 

sur les Hausa de la province Nord du Nigeria et sur les Mauri du Dallol Maouri, au 

Niger). 

Si la population 6tudi£e se trouve r£partie sur plusieurs Etats, on proc6dera S. une mise en 

facteur, le nom ethnique 6tant plac6 5. la suite des noms d'Etat s6par6s par un clash et pla<;6s entre 

parenthSses. 

Ex. (Mali/Haute-Volta) Bwa. 

Les noms d'anciens royaumes, empires ou principautSs sont Sgalement pr6c6d6s du nom de I'Etat 

actuel (ou des Etats actuels), dans les limites desquels ils dtaient ou sont compris, sSpax&s par une virgule. 

Ex, Haute-Volta, Yatenga, roy, 

(Niger/Mali) Gao, emp. 

2) Mots-vedette systgmatiques 

L'intitul6 du mot-vedette est remplacd sur la fiche par son numdro de code. Deux mots-vedette sont 

s6pards par un clash (/) qui connote a. la fois la simple justaposition de deux mots-vedette et le rapport 

d'association qui peut les umr deux «l deux, Une mise en facteur peut intervenir dans tous les cas ou un 

mot-vedette est associ6 & la fois & deux ou n :autres mots-vedette, 

Ex. 18.2,/(12,4./12.5.), Stude portant sur le travail salarie de la femme et de 1'enfant. 

Lorsque le contenu d'un document porte sur le rapport de cause & effet entre deux ph€nom£nes, 

les mots-vedette correspondants sont sSpares par un double clash (//). Une mise en facteur peut 6galement 
^ * 

intervenir si un m8me facteur est en relation de cause & effet avec deux ou n autres facteurs. 

Ex. 8,5.// (16,3.1./18.2.3.) pour irne 6tude montrmt comment 1'urbanisation rapidt» 

entrafhe prostitution et chSmage. 

Un certain nombre d'indices (T), (C), (R) et (H) peuvent etre rapport^s aux mots vedettes i 

- (T) "aspect traditionnel1', permet de faire la diiference entre les aspects modemes et tra-

ditionnels d'un meme fait, dans tous les cas ou il apparaft utile de faire la distinction. 

Ex. 15.7.2. (T), l'art traditionnel de la guerre. ^ 

. . . / . . .  

Q S 'rv-



- (C), "ehangement", permet de mettre en cvidence des domaines dont il est dit qu'ils sont touchds • 

par le changement social, sans que le changemcnt social constitue le fonds m8me de 1'etude. 

Ex. 13.3. (C) pour une 6tude qui traitant du mariage, fera mention de certains changements 

intervenus de nos jours. 

- (R), " aspect ritualis6", met en 6vidence tous les cas de ritualisation portant sur un phdnomdne 

pr£cis ; 

Ex. 14.4.1.3. (R), la royautd sacrde. 

- (H), "aspect historique", conno^e tous les sujets particuliers dont 1'dtude est menfie sous un 

angle historique. 

Ex. 21.2. (H), histoire de l'6ducntion. 

II peut y avoir plusicurs indices & Ia suite du mlSme mot-vedette, si besoin est. 

\ 

N.B. A partir de la livraison 1 du volmne 111 (avril 1967), et pour faciliter 1'etablissement 
d'un classemenf syst^matique pour les utilisateurs ne recevant qu'un seul jeu de fiches, le 
mot-vedette jug€ principal daas un ensemble de plusieurs mots-vedette systSmatiques, sera 

autant que possible, soulignd. J 
Ex. : 15.2.5.// (5.5. /6.1.) phrase qui peut se lire de la maniere suivante : "Troubles ' 

politiques ayant entra£h6 malnutrition et parallMement maladies de carence", 5, 5. Stant 
soulign6 dans le cas ob il ressort que la malnutrition est bien le sujet central de 1'dtude. 

111 - Utilisation des fiches par les abonngs 

A la fin de chaque num£ro des F.A., F.S. et F.O., figurent un certain nombre d'index, 

sous forme de listes : 

- index alphabStique d'auteurs (sauf pour les F.O., prSsentes par ordre alphabStique d'auteurs) Ct 

f <• - index des pdriodiques ddpouillfis et ouvrages recensds (pour les F.A. et F. S., seulement) V W •-

- index gSographique <Ovzjp 4 

- index ethnique et linguistique 

- index syst€matique. 

Ces index renvoient aux numdros d'enregistrement des fiches, selon leur serie (F.A., F.S. ou F.O.). 

N.B. En ce qui concerne 1'index systematique, il n'a pas 6t6 joint &. chaque niyn«£ro pour 
- . les volumes 1 (1965) et 11 (1966) des F.A. ; il le sera & partir du volume 111 (1967). N6an-

moins, et pour permettre une utilisation rationnelle d6s rdccption deS"fascicuIes, 1'index 
systdmatique sous forme de liste est joint i la prdsente livraison (volume 11, n° 3-4) ; il 

est aecompagnS des index coirespondantr aux numdros 1 et 2 de ce meme volume«y.. 
X 

Des index cumulatifs : gdographiques, ethniques et systdmatiques, sont prevus pour publica-

tion tous les 5 ans ; ils renverront aux trois scrics des F.A., F.S. et F.O. Ils seront presentds sous fonne 

de fiches ddcoupables, sur papier fort. 

D'ores et d6ji, un index systdmatique aimuel est diffusS sous forme de fiches ddcoupables et 
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classables, pour faciliter les recherches par th&mes, qui sembleat Stre celles le plus frSquemment 

menSes. Cet mdex systeinatique cizmulS renvoie aux trois sSries des F.A., F.S. et F.O. Cet index 

pour 1'annSe 1966 sera envoy6 incessamment aux abonnds. ' t~ C . 

vvv-
LeS ab0nn6s 9111 re$oivent les F.A., F.S. (et dventueHcment les F.O.) en volumesmr ^ ̂ [ 

HEierfin, sont invites a garder ces volumes tels quels, comme ouviages & consulter en bibliothbque. ^ j f £ ' 

Pour faciliter les recherches, il est conseilld : (J ' \ Vv>'-0 > 

1) de regrouper tous les index selon leur nature et leur sdrie de publication dans des dossiers 

sdparSs (dossiers d'index auteurs, pour F. A. etF.S. ; de pdriodiques depouillds, pour F. A. et F. S. ; 

d index ethno-linguistique, pourF.A., F.S. etF.O. ; d'index gdographique pour F.A., F.S. etF.O. ; 

d lndeX s>'st™ati<!l;e P°ur F"A'» Fl S' et F..O.). Ces dossiers seront mis pour consultation k la dispo-

sibon des utilisateurs qui devront se reporter ensuite aux volmnes pour relever les r5ferenc.es correspon-

dant aux numdros retenus ; 

2) de mettre a la disposition des utilisateurs de plan des Mots-vedette .vstdmaticue. no,,r 

clagsement de la document^o- afrir^iste , soit sous la forme de brochure sous laquelle il est actuel-

lement distibud, soit sous la fonne d*un tableau mural que le C.A.R.D.A.N. se propose de diffuser 

en 1967. 

3) H la fin de chaque annSe, de decouper et inter-classer les fiches de 1'index s>'st6matique 

annuel. Le classement de ces fiches, plus maniaides que des listes, rendra ipso facto caduque la prd-

sentation en dossier des index systdmatiques sous foi=e'de listes propres & chaque livraison quadrimes-

trielle. 

4) L'envoi tous Ies 5 ans d'index cumulds.(pour F.A., F.S.,et F.O.) gdographiques, systema-

tiques, dthniques (et dventuellement d'auteuK), sous fornie de fiches dScoupables, rendra dgalement 

caducs les. classements anterieurs des index correspondants, classements soit effectuds sous fornie de 

dossiers (iadex auteurs, ethniques, geographiques, periodiques depouillds), soit sous fozme de fichics 

(index annuels systdmatiques). 

B. . Cas des abonn6s qui regoivent les F.A., F.S. (et eventuellement les F.O.), sur papier 

bristol ddcDupable. 

1. Si les abonnds ne regoivent gu'un seul ,eu de chacune des neries de fiche... deux possibilitds 

de traitement : 

conserver chaque livraison sous forme d6 voiuznes en bibliotheque ; 

- ddcouper les fiches et les classer dans leur ordre numgrioue. par serie, c'est-a-dire 
des fichiers s€parSs F.A., F.S. et F.O, ' 

Le classement dans I'ordre numdrique est imperatif ; lui seul pemet Putilisation rationnelle 

des index remis avec chaque livraison quadrimestrielle, et des index cumulds annuels ou quinquennaux. 

Se reporter ci-dessus au paxagraphe A, en ce qui conceme les procSdures conseilldes d'utili-

sation des index. 
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K.B. Pour les utilisateurs qui ne sont pas int6resses par 1'ensemble de la documentation 

africaiiiste, mais qui dgsireat traiter part Vensemble des informations sur une r<5gion g6o-
grapMque ou sur un th&me particulier, il est possible de proc6der de la manifere suivante : 

- les fiches seront dC-coupdes et class6es dans 1'ordre numdrique, k 1'exception de celles 
qui correrpondent au sujet choisi, Les index seront prdsentSs de la fagon susdite (paragraphe A) 

pour permettre des recherches dans le fichier classS par ordre numSrique. 
- les fiches sSlectionnees seront class6es selon le centre d'intdr8t. Les utilisateurs dSsireux 

de priviligier par exemple les fiches se rapportant & 1'Afrique Occidentale d'expression fran-

gaise, les classeiont par pays, avec la possibilitS d'dtablir a 1'interieur de ce classement g€o-

grapMque un sous-classement par grandes rubriques thSmatiques, selon les 23 roWwe? Brins-

cipaje.?.. exirtant_.d.is..je_plan de .clas.sification diffus6_.pgr,Ie C_,Dans tous les cas 
oi plusieurs mots-vedette syst6matiques ou gSograpMques existent sur une m8me fiche, il conviendra 

. •. soit de choisir le mot-vedette qyi rend le mieux compte-du point central de 1'Stude (1'entreprise 

sera facilitSe & partir de 1967, le mot-vedette syst6matique principal £tant soulign6), soit de 
procSder &. ime duplication des fiches, en autant d'exemplaires que de mots-vedette. Les utili-

sateuis dSsireux de privilegier un th&me de recherche, classeront leurs fiches s£lectionndes, 
en fonction des items proposes dans le plan de classification du C.A. R.D.A.N. pour ce thSme 

principal, avec possibilit6 de le raffiner, et d'op6rer 1'interieur de chaque rubrique un sous-

classement regional. 

2. Les abonn6s regoiv6nt plusieurs ieux de fiches^ 

Quel que soit le nombre de jeux de fiches des diffSrentes sSries dont on dispose, il convient de 

touiours conserver un jeu de chacime des ssrics dans 1 'ordre numeriQue. pour pennettre Vutilisation des index. 

II est conseill6 aux abonr.es de prendre S. cette fin un abonnement aux differentes sSries, sur papier fin. 

a) Avec deux ieux de F. A, et F.S. (6ventuellement F.O.) sur bristol et un jeu sur papier 

fin (conserv6 dans 1'ordre numSrique pour 1'utilisation des index), il est possible de r6aliser : 

- un classement g6ographique par Etat, avec subdivisions r6gionales et ethniques, et classement 

interne des fiches par ordre alphabetique d'auteurs ; 

- un classement par th6mes avec subdivisions intemes geographiques, ou subdivisions selon les in-

dices (T), (C), (R) et (H), avec classement inteme des fiches par ordre alphab6tique d'auteurs. 

Dans tous les cas ou Vindexation, tant g6ograpMque, qu'ethnique, ou systematique comporte 

plusieurs mots-vedette (ou que le document comporte plusieurs nom d'auteurs), il conviendra soit de privi-

I6gier l*un d'entre eux pour chaque genre (geograpMque, syst6matique, etc.), soit de proc6der i la dupli-

cation des fiches en autant d'exemplaires que n6cecsaire„ 

b) Avec trois iexix de F.A. et F.S. (et 6ventuellement F.O.) sur bristol, et un jeu sur 
. • 

papier fin (conserve dans 1'ordre numerique), il est possible soit de realiser les classements d6crits au para-

graphe ci-dessus, avec deux jeux, en utilisant le troisifeme jeu pour op6rer des classements par mots- -

vedette supplementaires, soit d'etablir : 

- un classement g6ograpMque 

- un classement syst6matique 

- un classement ethnique (en utilisant les fiches r6siduelles du jeu utilis6 pour le classement 

ethnique pour alimenter les classements geograpMques ou systcmatiques par mots-vedette suppI6mentaires) ; 

ou 

- im classement alphab6tique g6n6ral par auteurs, en interclassant F.A., F.S. etF.O, 

. . . / .  
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Quelles que soient les options prises pai les utilisateurs (et les exemples d'utilisation donnfis ne sont 

/* 
ai limitatiti ai contraignants), il convient de se rappeler : 

1 - qu'ua jeu de fiches doit absoiumeat 6tre cocserv6 dans 1'ordre num6rique par s6rie (F.A., F.S. 

et F.O.), pour peimettre 1'utilisation des index quels qu'ils soient ; 

2 - qu'il y aura toujours lieu de proc£der a la duplication d'un certain nombre de fiches, si Von 

, d6sire avoir une utilisation parfaite des possibilitSs de s61ection des documents offertes par les indexations ; 

3 - que si l'on desire prpc6der i des classements separSs par auteurs, par noms d'ethnies, par region 

et par sujet, sans proceder (ou en proc6dant au minimum) a la duplication des fiches, il convient de disposer 

de 5 & 7 jeux sur papier bristol ; 

4 - que, dans tous les cas oil ces classements raffinSs n'auraient pu etre rdalisds, pour fastidieuse 

que soit la t3che de consulter de multiples index et de se xeporter, soit & de multiples volumes, soit a des 

fichiers class^s par ordre numdrique, c'est 1& cependant une economie de temps appnSciable pour tout cher-

cheur desireux de se constituer des bibliographies particuli&res, eu 6gard 5. l'abondance des documents 

signalSs par le C. A. R. D. A, N., et rr.cne k la difficult<5 qu'auraient les chercheurs i. retrouver par eux-mgmes 

certaines des r€ferences incluces dans nos publications. 

> 



CENTRE D'ANALYSE ET DE RECHERCHE 
DOCUMENTAIRSS POUR L'AFRIQUE NOIRE 

293« av. Daumesnil, 75 - PARIS 12e 

$f\cXuVc, 

Paris, le 11 aout 1967 

Cher souscripteur, 

Vous avez fait confiance au C.A.R.D.A.N. en vous 

abonnant aux Fiches Analytiques - Fiches Signaletiques et 

peut-etre en acquerant les Fiches d'Ouvrages. Ces publications 

en sont maintenant a leur troisieme annee. Comme vous le 

savez, ce service documentaire represente un travail impor-

tant que nous nous efforgons de maintenir dans sa qualite 

et sa periodicite reguliere. 

Vous avez eu le temps de vous rendre compte de 

1'utilite et des carences de ce service en fonction des 

besoins documentaires qui sont les votres. Afin de mieux 

nous rendre compte, d'une part, de 1'utilisation qui est 

faite de notre travail, nous vous serions reconnaissants de 

bien vouloir repondre au questionnaire ci-joint; nous avons 

egalement besoin, d'autre part, de votre avis en ce qui 

concerne les projets de transformation et d'amelioration 

que nous envisageons. 

Nous vous remercions a 1'avance de vos reponses. 

Le C.A.R.D.A.N. 



.fWTRE DfANALYSE ET DE RECHERCHE 

L'AFRIQUE NOIRE 

293, av, Daumesnil, 75 - PARIS 12e 
AOUT 1967 

Q U E S T I O N N A I R E  

sur les Fiches du C.A.R.D.A.N. 

I. Utilisation du service existant : 

1. Conservez-vous les Fiches sous leur forme de presentation origi-

nale (cahiers non-decoupes) ? 

Fiches analytiques : oui non <1) 
Fiches signaletiques $ oui non 
Fiches d'ouvrages : oui non 

2. Decoupez-vous les Fiches pour constituer des fichiers ? 

Fiches analytiques : oui non 
Fiches signaletiques : oui non 
Fiches d'ouvrages : oui non 

- Faites-vous des decoupages partiels, correspondant a vos in-

terSts particuliers ? 

. Relatifs a un domaine d'etudes particulier ? 

oui non 

. Lequel ? 

. Relatifs a une aire geographique particuliere ? 

oui non 

. Laquelle ? 

- Si vous mettez la totalite des fiches en fichiers, les classez-

vous 

. selon 1'ordre numerique propose ? 

oui non 

. en vous servant des mots-cles indiques sur chaque fiche ? 

: mots-cles geographiques : oui non 

: mots-cles thematiques : oui non 

: combinaison des deux : oui non 

(1) barrer la mention inutile 



. selon un ordre alphabetique d'auteurs etabli par vous-mSme ? 

oui non 

. selon un autre systeme de classement qui vous est particulier ? 

oui non 

Lequel ? 

: si oui, utilisez-vous les resumes du CARDAN pour etablir 

votre propre classement ? 

oui non 

: ou utilisez-vous les mots-cles du CARDAN pour les adapter 

a votre propre systeme de classement ? 

Mots-cles geographiques : oui non 

Kots-cles thematiques : oui non 

Utilisez-vous tous les index etablis ? 

oui non 

- Si ,vouQmffeiites seulement un usage partiel, lesquels vous rendent 

particulierement service ? 

. 1'index auteurs : oui non 

. 1'index des periodiques consultes oui non 

. 1'index geographique : oui non 

. 1'index ethno-linguistique : oui non 

. 1'index par matieres : oui non 

- Si vous utilisez les index, les conservez-vous dans des dossiers 

a part ? 

oui non 

- Decoupez-vous ceux qui sont presentes sous forme de fiches pour 

en constituer des fichiers ? 

oui non 

- Souhaiteriez-vous un predecoupage en pointille autour des fiches ? 

oui non 

Prefereriez-vous 

- un abonnement global F.A.-F.S.-F.O. ? 

- ou souscrire separement aux F.A. 
aux F.S. 
aux F.O. 

oui 

oui 
oui 
oui 

non 

non 
non 
non 



- 3 -

Quelles sont les raisons de votre choix ? 

II. Suggestions sur d'eventuelles traneformations ulterieures : 

1* Souhaitez-vous le maintien du systeme de traitement actuel, soit : 

etablissement des resumes pour les articles plus fondamentaux, 

simple indexation par mots-cles (avec eventuellement une courte 

notice) pour les ouvrages et les textes plus marginaux ? 

oui non 

2. Souhaiteriez-vous 1'extension du traitement analytique a tous les 

documents retenus ? 

- Fiches signaletiques : oui non 
- Fiches d'ouvrages : oui non 

3. Souhaitez-vous la fusion des Fiches Analytiques et des Fiches 

Signaletiques en une seule serie ? 

oui non 

4. Souhaitez-vous la fusion des F.A., des F.S. et des Fiches d'Ouvrages 

en une seule serie ? 

oui non 

5. Etant donne 1'existence des Analyses Africanistes qui offrent des 

resumes substantiels d'articles, souhaitez-vous le remplacement 

des resumes discursifs presentes actuellement dans les Fiches 

Analytiques par 1'emploi d'une serie de descripteurs indiques en 

clair ? Cette solution supposerait 1'abandon de 1'actuelle Liste 

de mote-vedette systematiques et 1'adoption d'un index alphabe-

tique general annuel regroupant les pays, les sujets, les ethnies, 

les auteurs. 

oui non 

6. Souhaiteriez-vous un traitement encore plus exhaustif des perio-

diques africanistes ? 

oui non 



Quelles sont les lacunes particulieres que vous avez pu remarquer 

Titres des periodiques : 

Souhaitez-vous un allegeroent du nombre des references signalees 

(actuellement environ 6 a 7000 documents par an) ? 

oui non 

- accepteriez-vous que soient elimines tous les documents relatifs 

au developpement economique, a la planification, a 1'aide etran-

gere ? 

oui non 

= si oui, souhaitez-vous que cette documentation economique 

etablie par le CARDAN soit transmise a un organisme documen-

taire plus specialise dans ces disclplines (service auquel 

vous souscririez eventuellement selon des modalites avanta-

geuses ? 

oui non 

= ou bien souhaitez-vous que ce type de documentation fasse 

1'objet d'une serie particuliere par souscription separee ? 

oui non 

- accepteriez-vous que la selection des documents signales soit 

plus rigoureuse, ce qui reduirait notablement le nombre des fi-

ches diffusees ? (Le prix serait evidemment abaisse en propor-

tion de la reduction du nombre de fiches) 

oui non 

Si, eventuellement, des services partiels portant sur une region 

ou sur un sujet determines pouvaient etre organises, quels domai-

nes vous interesseraient particulierement ? 



- 5 -

III. Observations complementaires et suggestions : 

IV. Adresses d'organismes ou de chercheurs susceptibles d'etre interesees 

par les Fiches du C.A.R.D.A.N. 


